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Le Président face à la presse 

CHANTIERS, RÉFORMES 
ET ENJEUX  

REFORMES SOCIALES 

À l’occasion du 1er Mai, la centrale syndicale a 
rendu un vibrant hommage à la politique sociale 

du président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune. Lors d’un discours solennel, le 

secrétaire général de l’UGTA, Amar Takdjout, a 
salué des « décisions concrètes » ayant restauré 
le pouvoir d’achat et la dignité des travailleurs, 
tout en appelant à une mobilisation totale pour 

consolider ces acquis historiques.   
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Des distinctions  
en l’honneur 
de travailleurs 
à Mascara 
LA WILAYA de Mascara a 
commémoré la fête du travail dans 
une ambiance de reconnaissance et de 
mobilisation, en organisant une série 
de manifestations officielles 
marquées par une halte de 
recueillement à la mémoire des 
martyrs, le lancement d’une activité 
sportive symbolique, ainsi que 
l’organisation d’une rencontre dans le 
théâtre régional. Cette dernière a été 
ponctuée par des allocutions 
officielles, des échanges autour du 
rôle des travailleurs dans le 
développement du pays, et des 
cérémonies de distinction en 
l’honneur de plusieurs travailleurs, 
responsables syndicaux et figures 
sportives. Les cérémonies ont débuté 
à la place Emir Abdelkader par une 
halte de recueillement solennelle, 
marquée par le lever du drapeau 
national au son de l’hymne officiel 
ainsi que le dépôt d’une gerbe de 
fleurs à la mémoire des martyrs, dans 
une atmosphère empreinte de fidélité 
et de reconnaissance envers les 
sacrifices des enfants de la patrie. Par 
la suite, à la place Mustapha Ben 
Tahami, le wali a donné le coup 
d’envoi d’une course de marche 
intitulée «les agents de la poste», une 
initiative sportive symbolique visant 
à promouvoir l’activité physique et à 
valoriser le rôle des travailleurs du 
secteur de la poste et des 
télécommunications dans le service 
public. 
Dans son intervention, le wali a 
souligné l’importance de cette 
journée comme un moment de 
valorisation de la classe ouvrière, 
mettant en avant les efforts de l’État 
pour l’amélioration des conditions de 
travail, le renforcement du pouvoir 
d’achat et l’élargissement de la 
protection sociale. Il a également mis 
en avant les actions locales en 
matière de promotion de l’emploi, 
d’encouragement de l’investissement 
et d’accompagnement des porteurs de 
projets. 
La cérémonie a été marquée par une 
série de distinctions en l’honneur de 
travailleurs et de figures syndicales, 
en reconnaissance de leurs parcours 
professionnels et de leurs 
contributions au service public. Au 
théâtre régional de Mascara, une 
rencontre officielle a été organisée, 
marquée par des allocutions, 
notamment celle du secrétaire général 
de l’Union générale des travailleurs 
algériens, qui a salué les efforts et les 
contributions des travailleurs dans les 
différents secteurs. 
Une attention particulière a 
également été accordée à la 
championne de boxe Mansouri 
Fatiha, honorée pour avoir représenté 
dignement la wilaya de Mascara lors 
de compétitions nationales et 
internationales, ainsi qu’à d’autres 
sportifs. 
La rencontre s’est clôturée dans une 
ambiance conviviale et festive, 
traduisant la profondeur du lien entre 
les autorités locales et les travailleurs 
des différents secteurs, réaffirmant la 
volonté commune de poursuivre les 
efforts en faveur du développement et 
de la valorisation du travail. 

Brahim Mazi

LA CÉLÉBRATION de la Journée interna-
tionale des travailleurs, célébrée le 1er mai, 
a été marquée par une cérémonie officielle 
organisée au niveau du cimetière de chou-
hadas du chef-lieu de wilaya, sous la super-
vision du wali Djillali Doumi, en présence 
du P/APW, de représentants de la famille 
révolutionnaire, de membres du Parlement, 
des autorités civiles et militaires, de repré-
sentants des travailleurs de divers secteurs, 
de la société civile et du Haut-Conseil de la 
jeunesse. 
A cette occasion, le secrétaire de wilaya de 
l’Union générale de travailleurs algériens 
(UGTA), Nouari Ahmed Cherif, a présenté 
ses vœux aux travailleuses et travailleurs à 
travers le pays et ceux de la communauté 
algérienne à l’étranger.  

L’occasion pour lui de souligner le rôle de 
l’UGTA dans la préservation des acquis des 
travailleurs et du secteur économique 
public, étant un partenaire social des entre-
prises publiques. 
L’UGTA, dira-t-il, joue un rôle important 
dans la recherche de solutions et au règle-
ment des conflits à caractère socioprofes-
sionnel qui se posent à ces institutions à 
travers les représentations syndicales des 
travailleurs, grâce aux relations entretenues 
avec ces institutions publiques.  
L’UGTA s’implique dans la prise en charge 
des préoccupations des travailleurs via les 
canaux des représentations syndicales à 
partir de la base et jusqu’au niveau de 
représentation fédérale dans une démarche 
privilégiant le dialogue social comme seul 

moyen pacifique de règlement des conflits. 
Dans le même sillage concernant le capital 
humain, le secrétaire de wilaya de l’instan-
ce n’a pas manqué de rappeler les avan-
tages contenus dans la loi n° 23-02 du 25 
avril 2023 relative à l’exercice du droit 
syndical définissant «l’organisation syndi-
cale de base».  
Ladite loi garantit les droits des travailleurs 
au niveau des institutions et administra-
tions publiques en matière de formation du 
travailleur quel que soit le poste qu’il occu-
pe ou la responsabilité dont il a la charge 
afin de permettre à chacun de connaître les 
règlements régissant ses droits en matière 
de promotion, de changement de poste, de 
grève, etc.      

Nabil B.

Plusieurs cérémonies organisées 
à Médéa 

D’emblée, M. Takdjout a 
salué les décisions du 
président de la Répu-

blique concernant «les augmenta-
tions des salaires, la revalorisa-
tion des pensions de retraite et 
l’instauration de l’allocation chô-
mage», qu’il a qualifiées de 
«mesures sociales majeures ayant 
contribué à améliorer le pouvoir 
d’achat et à renforcer la justice 
sociale». Il a souligné que ces 
décisions traduisent «une volonté 
politique claire de restaurer la 
dimension sociale de l’Etat et de 
répondre aux attentes des diffé-
rentes catégories socioprofes-
sionnelles».  
Organisée en présence du 
ministre du Travail, de l’Emploi 
et de la Sécurité sociale, Abdel-
hak Saïhi, et de la ministre de la 
Solidarité nationale, de la Famil-
le et de la Condition de la femme, 
Soraya Mouloudji, la cérémonie 
a rassemblé de nombreux cadres 
syndicaux, représentants de fédé-
rations et travailleurs issus de 
divers secteurs. 
Dans son allocution, M. Takdjout 
a également mis en exergue «les 
projets structurants lancés dans 
des secteurs stratégiques tels que 
l’énergie, les mines et les trans-
ports», estimant qu’ils consti-
tuent «des acquis précieux pour 
les travailleurs et les générations 
futures». Il a tenu à souligner que 
ces investissements participent à 
«la consolidation des bases éco-
nomiques nationales et à la créa-
tion de nouvelles opportunités 
d’emploi». 
Il a, par ailleurs, salué «le conte-
nu du message adressé par le pré-
sident de la République aux tra-
vailleurs à l’occasion de cette 
journée», y voyant «une marque 
d’attention et de reconnaissance à 
l’égard du rôle central du travail 

dans la construction nationale». 
Dans son discours, le secrétaire 
général de l’UGTA a tenu à repla-
cer ces avancées dans une pers-
pective historique, évoquant «les 
sacrifices consentis par les tra-
vailleurs algériens à travers les 
différentes étapes de l’édification 
nationale». Il a rappelé que «la 
solidarité ouvrière et l’engage-
ment collectif ont toujours consti-
tué le socle des grandes réalisa-
tions du pays», appelant à «pré-
server cet héritage et à le faire 
fructifier face aux défis actuels». 
 
DES ACQUIS À CONSOLIDER 

DANS UN CONTEXTE 
EXIGEANT 

 
Poursuivant son intervention, M. 
Takdjout a évoqué «la dynamique 
positive que connaissent les 
entreprises nationales», estimant 
qu’elle «contribue à l’améliora-
tion de la situation sociale des 
travailleurs et à la relance de 
l’économie nationale». Il a soute-
nu l’impératif «de consolider ces 
acquis et de poursuivre les 
réformes dans un cadre équilibré 

et durable». Dans ce contexte, il a 
mis l’accent sur «l’importance du 
dialogue social entre les parte-
naires sociaux et les 
employeurs», le qualifiant de 
«mécanisme essentiel pour 
garantir la stabilité et la cohésion 
au sein du monde du travail».  
Il a appelé à «renforcer les 
espaces de concertation et à privi-
légier la voie du dialogue pour 
résoudre les différends». Le res-
ponsable syndical a également 
rappelé «la nécessité du respect 
des lois de la République», consi-
dérant que celui-ci constitue «une 
condition indispensable pour 
assurer l’harmonie entre les diffé-
rents acteurs économiques et 
sociaux». Dans un registre plus 
politique, M. Takdjout a lancé un 
message sans ambiguïté concer-
nant la préservation des institu-
tions nationales, martelant que 
«les institutions de l’Etat consti-
tuent une ligne rouge et nous ne 
permettrons à quiconque d’y por-
ter atteinte».  
Il a appelé à «faire preuve de 
vigilance face aux tentatives de 
déstabilisation», incarnant ainsi 

la volonté de la centrale syndica-
le à s’inscrire dans une logique de 
défense de la stabilité nationale, 
dans un contexte où les équilibres 
sociaux et économiques demeu-
rent sensibles. 
De son côté, le ministre du Tra-
vail, M. Saïhi, a tenu à rendre 
hommage aux travailleurs algé-
riens, soulignant que leurs efforts 
«ont permis à l’Algérie d’at-
teindre un niveau de développe-
ment, de progrès et de prospérité 
appréciable». Il a également mis 
en avant «la contribution déter-
minante des travailleurs dans la 
dynamique de développement en 
cours», appelant à «poursuivre 
les efforts dans un esprit de res-
ponsabilité et d’engagement».  
Il convient de noter que la céré-
monie a été marquée par un 
moment de recueillement, mar-
qué par le dépôt d’une gerbe de 
fleurs devant la stèle commémo-
rative au siège de la Centrale syn-
dicale, suivi d’un vibrant hom-
mage à la mémoire des figures 
emblématiques du mouvement 
ouvrier national, à l’instar des 
figures emblématiques Aïssat Idir 
et Abdelhak Benhamouda. A tra-
vers cet hommage, l’UGTA a 
réaffirmé son attachement aux 
valeurs fondatrices du mouve-
ment syndical national, fondées 
sur le sacrifice, la solidarité et 
l’engagement au service de la 
nation. 
Cette célébration du 1er-Mai 
aura ainsi été l’occasion pour la 
Centrale syndicale de dresser un 
bilan des avancées sociales, de 
réaffirmer son soutien aux poli-
tiques publiques en faveur des 
travailleurs et d’appeler à une 
mobilisation continue pour pré-
server et consolider les acquis 
dans une Algérie en mutation. 

Sihem Bounabi

CÉLÉBRATION OFFICIELLE DE LA FÊTE DU TRAVAIL 

L’UGTA appelle à consolider 
les acquis 

Les réformes engagées par le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, en faveur du monde 
du travail ont occupé le devant de la scène, hier, à l’occasion de la célébration de la Fête internationale 

du travail organisée par l’Union générale des travailleurs algériens (UGTA). Le secrétaire général 
de la centrale syndicale, Amar Takdjout, a salué, à cette occasion, la prise en charge effective 

des préoccupations des travailleurs à travers des décisions concrètes ayant eu un impact direct 
sur leur quotidien. 

Amar Takdjout. 
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DANS la lumière trouble des derniers soubre-
sauts coloniaux, le port d’Alger fut, au matin 
du 2 mai 1962, le théâtre du massacre des 
dockers, où la violence coloniale tenta 
d’étouffer l’indépendance en marche. A cette 
occasion, un recueillement a été observé, 
hier, en mémoire des victimes, traduisant la 
continuité du devoir de mémoire face à cette 
tragédie, devant la stèle commémorative éri-
gée en leur hommage. Cette commémoration 
s’inscrit dans le devoir de mémoire envers les 
victimes tombées en martyrs dans l’un des 
épisodes les plus tragiques de la fin de la 
guerre de libération nationale. Retour sur une 
journée qui est restée durablement dans les 
annales de la mémoire nationale. 
Le cessez-le-feu issu des Accords d’Évian, 
entré en vigueur le 19 mars 1962, ouvre la 
voie à l’indépendance après plus de sept 
années de guerre. Cela étant dit, cette transi-
tion, à mille lieues d’être apaisée, reflète un 
climat d’extrême tension. Refusant le cours 
de l’histoire, l’Organisation armée secrète 
(OAS) déploie, implacablement et sans ver-
gogne, une stratégie de violence systématique 
pour faire échouer le processus indépendan-
tiste. Les attentats, les assassinats ciblés et les 
actes de sabotage se multiplient à grande 
échelle, frappant en particulier les grandes 
villes comme Alger, Oran et Constantine, qui 
sombrent dès lors dans une spirale de terreur 
et d’instabilité. 
C’est dans ce contexte brûlant que survient, 
le 2 mai 1962 à l’aube, l’un des attentats les 
plus meurtriers de la fin de la guerre, celui du 
port d’Alger, dirigé contre des travailleurs 
désarmés, venus simplement chercher de 
quoi subsister. Après des semaines de paraly-
sie orchestrée par l’OAS, le port d’Alger, 

poumon économique du pays, vient tout juste 
de rouvrir. Ce matin-là, près de 1 400 dockers 
algériens se pressent devant le centre d’em-
bauche. Comme à l’accoutumée, ils espèrent 
obtenir un jeton leur permettant d’accéder à 
une journée de travail. Beaucoup ont été 
contraints à l’inactivité par les menaces et les 
violences répétées. Dans l’étreinte des cir-
constances, tous sont poussés, cela va sans 
dire, par la nécessité. 
Le choix de cette cible n’est pas gratuit. Les 
dockers représentent, au demeurant, une 
force sociale structurée, historiquement enga-
gée dans les luttes syndicales et politiques. 
En s’en prenant à eux, l’organisation terroris-
te frappe à la fois l’économie et l’un des sym-
boles du mouvement de libération nationale. 
L’objectif affiché est de désorganiser la socié-
té, de semer la panique et, par conséquent, de 
précipiter un retour à la confrontation armée. 
Aux alentours de 6h10, une voiture piégée 
explose au cœur de la foule compacte. L’en-
gin est chargé d’explosifs et de fragments 
métalliques conçus pour maximiser l’impact 
humain. La déflagration est d’une violence 
inouïe. 
En quelques secondes, le lieu se métamor-
phose en scène de chaos absolu. Le bilan est 
lourd, bien que variable selon les sources. 
Dans l’immédiat, les estimations convergent 
vers plusieurs dizaines de morts — souvent 
66 victimes identifiées — et plus d’une cen-
taine de blessés, dont beaucoup grièvement 
atteints. Certaines mémoires nationales évo-
quent jusqu’à plus de 200 victimes, en 
incluant les blessés et les décès ultérieurs, 
dans un contexte où le recensement précis 
s’avère difficile. Journaliste et scénariste 
spécialisé dans l’histoire de la guerre de 

libération nationale, Boukhalfa Amazit est 
revenu, hier, dans un premier temps, sur le 
déroulement de l’attentat, rappelant que «tous 
les matins, il y avait donc ce rassemblement 
des dockers pour avoir un jeton et accéder au 
travail à l’intérieur du port. Il y avait donc un 
très fort rassemblement. Ils ont placé une 
bombe qui a tué d’un coup 70 personnes, qui 
a jeté un émoi extraordinaire dans la ville». 
Boukhalfa Amazit a insisté, dans un second 
temps, sur la brutalité des faits et leurs pro-
longements, déclarant à la Radio nationale : 
«Vous savez, non seulement ils ont tué, ils ont 
commis cet attentat, mais quand les ambu-
lances, enfin des ambulances improvisées, 
évacuaient les blessés, des éléments armés de 
l’OAS étaient sur le terrain, sur les balcons et 
ils tiraient sur les ambulances. Les comman-
dos de l’OAS allaient achever les blessés à 
l’intérieur des hôpitaux.  
Derrière cet attentat, un objectif, replonger le 
pays dans la guerre.» A l’évidence, cet atten-
tat prend place dans une logique de «terreur 
maximale», essentiellement dans le but de 
provoquer un embrasement généralisé et de 
torpiller toute perspective d’indépendance 
pacifique. De son côté, l’archiviste et ancien 
sous-directeur des Archives nationales et 
chercheur au Centre de recherche en anthro-
pologie sociale et culturelle (CRASC), Fouad 
Soufi, a replacé l’événement dans une pers-
pective plus globale : «Le 2 mai 1962 s’ins-
crit en fait dans une stratégie globale des ter-
roristes de l’OAS pour casser la logique des 
accords d’Évian et faire relancer la guerre. 
Pour être clair, on peut dire que ce sont les 
derniers coups du système colonial.» Il a tenu 
à souligner que «l’OAS a commencé dès que 
ses éléments et ses petits chefs ont compris 

que c’était la fin de l’Algérie française. Mal-
gré cette escalade, le processus vers l’indé-
pendance continue». 
 

RECUEILLEMENT EN MÉMOIRE 
DES MARTYRS DE L’ATTENTAT 

  
En ce 64e anniversaire, une cérémonie de 
recueillement a été organisée, hier, au Port 
d’Alger à la mémoire des dockers algériens 
tombés en martyrs dans l’attentat terroriste 
perpétré le 2 mai 1962. Dans une allocution 
prononcée lors de l’événement, le directeur 
général de l’Entreprise portuaire d’Alger 
(EPAL), Abdelhamid Boualem, est d’abord 
revenu sur les circonstances de l’attentat. 
Rendant hommage aux sacrifices consentis, 
le directeur général a réitéré l’engagement de 
l’EPAL à «préserver cet édifice économique 
vital, assurant l’accomplissement de ses mis-
sions avec professionnalisme». 
Il a, en outre, fait état de la mobilisation 
effective des travailleurs dans la mise en 
œuvre de la décision du président de la Répu-
blique, Abdelmadjid Tebboune, relative à 
l’instauration du système de travail en conti-
nu 24h/24 et 7j/7, dans l’optique de garantir 
la continuité du service et de contribuer à la 
défense des intérêts supérieurs de l’économie 
nationale. 
La cérémonie a réuni des responsables du 
secteur portuaire, des représentants des insti-
tutions publiques ainsi que des travailleurs du 
port, venus honorer la mémoire des victimes. 
En cette circonstance douloureuse, une gerbe 
de fleurs a été déposée devant la stèle com-
mémorative érigée en hommage aux vic-
times. 

Khalil Aouir 

COMMÉMORATION DE L’ATTENTAT DE L’OAS AU PORT D’ALGER  

Le souvenir d’un matin de sang

Sur la visite pontificale, Teb-
boune a estimé que celle-ci a 
brisé un mythe entretenu par 

l’ancien colonisateur. «Sa sainteté 
le Pape ne m’a pas livré de messa-
ge spécial. Il a une connaissance 
totale et précise de ce qui se passe 
en Algérie. Il a mis fin au mythe de 
l’ancien colonisateur qui prétendait 
que c’est lui qui a créé l’Algérie. Il 
a dit publiquement, que l’Algérie 
est ancrée dans l’histoire jusqu’à 
Saint-Augustin et à avant Saint-
Augustin», a déclaré le président de 
la République. 
A ce propos, il faut rappeler que le 
président français avait soulevé, il y 
a quelques années, une grande ten-
sion diplomatique en déclarant 
devant des étudiants que l’Algérie 
n’était pas une nation avant 1830 et 
qu’elle a été créée par le France, 
rejoignant ainsi les discours extré-
mistes des nostalgiques de l’Algé-
rie française. Une méprise qui sera 
la pierre d’achoppement dans le 
dossier mémoriel que l’Etat fran-
çais peine encore à fermer, en refu-
sant d’accéder aux demandes des 
autorités algériennes sur les 
archives militaires et civiles durant 
la colonisation et celles des essais 
nucléaires et chimiques, sur le rapa-
triement des dépouilles et des 
crânes des résistants algériens, sur 
la restitution des biens et objets du 
patrimoine national confisqués, 

notamment celui de l’Emir Abdel-
kader ou le fameux canon de Baba 
Merzoug. 
Sur le Mali, pays voisin, secoué 
actuellement par un regain de vio-
lence, Tebboune dira : «Je parle 
avec le cœur parce qu’on aime le 
Mali.» L’Algérie a toujours réaffir-
mé les constantes de sa diplomatie, 
en évoquant le cas malien : rejet de 
toute forme de terrorisme, attache-
ment à l’unité nationale des États, 
défense de leur souveraineté et 
refus des ingérences étrangères.  

Une doctrine qui a mis en valeur le 
rôle de médiation historique joué 
par l’Algérie dans la crise malien-
ne, en rapprochant les positions des 
différentes parties en conflit. C’est 
grâce à l’Accord d’Alger de 2015, 
devenu une référence diplomatique 
majeure, que le Mali a retrouvé une 
certaine stabilité, notamment dans 
les régions du Nord, avant qu’il ne 
soit dénoncé unilatéralement par la 
junte de Bamako, arrivé au pouvoir 
par deux coups d’Etat en 2000 et 
2001. 

Abordant la décision de retrait des 
Emirats arabes unis de l’Opep, le 
chef de l’Etat a indiqué qu’il s’agit 
d’un «non-événement», ajoutant 
que «le pays arabe qui constitue le 
pilier fondamental de l’OPEP, c’est 
le royaume d’Arabie Saoudite 
sœur. Point à la ligne».  Sur les pro-
chaines législatives, le président de 
la République a rassuré les partis 
politiques et les candidats sur la 
transparence du déroulement de ces 
joutes. «J’interdis formellement 
l’ingérence de l’administration 

dans la substance des élections», a-
t-il dit, invitant par ailleurs les 
femmes à investir la scène poli-
tique, «non pas parce qu’elles sont 
des femmes, mais parce qu’elles 
ont des idées». 
Abordant la question des importa-
tions, la corruption et les malversa-
tions économiques, Tebboune a 
déploré que l’Algérie se soit retrou-
vée avec une «issaba de la sous-fac-
turation» après s’être débarrassée 
de la «issaba de la surfacturation». 

Hachemi B.

DANS UNE ENTREVUE AVEC LA PRESSE NATIONALE 

Les vérités de Tebboune
Dans un entretien avec les représentants de la presse nationale, le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, a évoqué 

plusieurs sujets d’actualité nationale et internationale. De la récente visite du Pape Léon XIV en Algérie à la situation au Mali 
en passant par le retrait des Emirats arabes unis de l’Organisation des pays exportateurs de pétrole (Opep), le chef de l’Etat a également 

évoqué les prochaines législatives du 2 juillet prochain, ainsi que les dossiers économiques dont celui des importations. 

Le Président lors de son entrevue 
avec la presse. 
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TIZI OUZOU  
La SAA se dote 
d’une nouvelle agence 
LA SOCIÉTÉ algérienne des assurances 
(SAA) vient d’enrichir son patrimoine 
avec l’ouverture d’une nouvelle agence 
à Tizi-Ouzou, au niveau du pôle 
d’excellence à la sortie ouest de la ville, 
portant ainsi à quatre le nombre 
d’agences ouvertes au chef-lieu de la 
wilaya. «Cette nouvelle agence s’inscrit 
dans le cadre de la politique de 
proximité de la compagnie publique 
d’assurance SAA visant à être plus près 
du citoyen et de lui assurer un service 
de qualité», a déclaré son PDG, Youcef 
Benmicia à l’occasion de 
l’inauguration. 
Accompagné notamment, de son PDG 
adjoint, Mohamed Benoussia, de sa 
conseillère, Nacéra Bournane, et du 
président du comité de Participation de 
la SSA, Amine Didi, le PDG de la SAA 
s’est déplacé à Tizi Ouzou, jeudi 
dernier, pour inaugurer cette nouvelle 
agence. Accueilli à son arrivée par de la 
directrice régionale de Tizi Ouzou, 
Mme Yassira Kasri, il a procédé donc à 
l’ouverture de l’agence.  
«Il s’agit là pour la SAA d’offrir à ses 
clients la même qualité d’accueil que 
celle assurée à travers tout le pays où la 
société détient désormais un portefeuille 
de 1149 points de ventes entre agences 
et agents généraux pour un personnel de 
3165 travailleurs», ont indiqué les 
responsables de la SSA. En ce qui la 
concerne, Mme Yassira Kasri, la 
directrice régionale, qui gère un chiffre 
d’affaires de 3.5 Milliards de DA et un 
portefeuille de 25 agences et 04 agents 
généraux, a indiqué que «la 
multiplication d’agences vise un 
maillage total de la wilaya de Tizi 
Ouzou, mais aussi nous avons comme 
objectif de gagner davantage la 
confiance de nos clients et ramener 
d’autres…». 
La stratégie de la SSA s’inscrit par 
ailleurs dans le dynamisme 
économique qui prévaut actuellement et 
certainement plus tard dans la wilaya de 
Tizi Ouzou avec notamment la vision 
d’autres perspectives avec la mise en 
place de nombreuses zones industriels 
et d’activités prévus dans l’agenda de la 
wilaya lesquelles nécessiteront des 
services, comme les assurances 
justement. 
Par ailleurs, Youcef Benmicia, a affirmé 
qu’en dehors de l’important réseau que 
comptabilise la SAA à travers le 
territoire national, faisant d’elle le 
leader du secteur des assurances en 
Algérie, cette compagnie fait de la 
proximité son crédo dans son 
développement local, mais nourrit aussi 
l’ambition «de s’implanter à l’étranger 
dans le cadre d’une stratégie qu’elle a 
tracée pour son redéploiement à 
l’international». «Avec cette nouvelle 
agence, c’est la SAA qui s’agrandit et 
marque de son empreinte le paysage 
socio-économique de toutes les régions 
du pays dont Tizi Ouzou bien 
évidemment», a soutenu encore ce 
même responsable avant de saluer les 
efforts conjugués de tous les travailleurs 
«pour maintenir la compagnie sur la 
plus haute marche du podium national 
et dans le top 30 des plus solides 
compagnies d’assurance dans le monde 
et dans le top 5 en Afrique du nord». 

De notre bureau, 
Saïd Tissegouine

LA DIRECTION de l’énergie de 
la wilaya de Blida a bénéficié 
d’enveloppes financières consi-
dérables destinées au raccorde-
ment de plus de 3 300 logements 
aux réseaux d’électricité et de gaz 
depuis le début de l’année en 
cours, a-t-on appris auprès de 
cette instance.  
Dans le détail, la wilaya a bénéfi-
cié d’importantes enveloppes 
destinées au raccordement de 
2 274 logements au réseau de gaz 
naturel et de 1 054 autres à l’élec-

tricité, depuis janvier 2026, a 
indiqué la directrice de cette 
Direction, Hanane Meklani, lors 
de son intervention aux travaux 
de la première session ordinaire 
de l’Assemblée populaire de 
wilaya (APW).  
Elle a fait part à l’occasion du 
lancement prochain des travaux 
du projet de raccordement au gaz 
de 2 274 logements, répartis sur 
55 quartiers de plusieurs com-
munes, dont Oued El Alleug, 
Larbaâ, Ouled Slama, Blida, 

Bougara et la commune monta-
gneuse de Djebabra. Ce projet est 
doté d’une enveloppe financière 
de 260 millions de dinars, selon 
la même source.  
Dans le cadre des efforts visant à 
améliorer le cadre de vie des 
citoyens, une enveloppe de près 
de 230 millions de dinars a égale-
ment été mobilisée pour le rac-
cordement à l’électricité de 542 
logements, répartis sur 10 quar-
tiers des communes de Beni 
Tamou, Meftah, Ouled Slama, 

Aïn Romana et Chebli, dont les 
travaux seront lancés prochaine-
ment, selon la même responsable. 
Par ailleurs, quatorze quartiers de 
la wilaya, totalisant 512 loge-
ments, ont également bénéficié 
d’un projet de raccordement au 
réseau électrique dans le cadre du 
Fonds de garantie et de solidarité 
des collectivités locales, dont le 
lancement des travaux est attendu 
dès l’achèvement des procédures 
administratives, a-t-on précisé. 

T. Bouhamidi

GAZ ET ÉLECTRICITÉ À BLIDA 

Plus de 3 300 logements raccordés

LA 28e  ÉDITION du Salon international du 
bâtiment, des matériaux de construction et des 
travaux publics Batimatec 2026 se tiendra du 
3 au 7 mai en cours, au Palais des expositions 
à Alger avec une large participation nationale 
et internationale, indique un communiqué des 
organisateurs. 
Organisée sous le haut patronage du ministère 
de l’Habitat, de l’Urbanisme et de la Ville et 
de l’Aménagement du territoire, cette mani-
festation verra une importante participation 
des entreprises nationales publiques et privées 
activant dans le domaine, ainsi qu’un nombre 
considérable d’entreprises étrangères repré-
sentant une quinzaine de pays, à l’instar de la 
Chine, de la Turquie, de l’Italie, de l’Espagne 
et du Portugal, en plus de la participation de 
40 start-up dans diverses activités et travaux 

relevant du secteur du bâtiment et des travaux 
publics. Le salon est organisé en partenariat 
entre Algeria Exhibtions filiale de la Société 
algérienne des foires et exportations (SAFEX) 
et la société «Batimatec Expo», sur une surfa-
ce d’exposition couvrant l’ensemble des 
pavillons du Palais des expositions. 
Le salon comprendra un riche programme de 
conférences techniques et scientifiques desti-
nées aux professionnels et aux universitaires, 
animées par des experts dont des cadres du 
ministère de l’Habitat, de l’Urbanisme et de la 
Ville et de l’Aménagement du territoire, ajou-
te la même source. 
Ces conférences aborderont plusieurs théma-
tiques liées à l’innovation et aux start-ups 
dans le domaine du bâtiment et des matériaux 
de construction, ainsi que les nouveaux défis 

environnementaux liés au secteur du bâtiment, 
tels que les émissions de carbone dans l’in-
dustrie des matériaux de construction, en plus 
du financement des projets innovants et de 
l’intégration de l’innovation dans le domaine 
de la construction durable. 
Les activités de cet événement économique 
comprendront également, selon le communi-
qué, l’organisation de la troisième édition du 
concours de l’innovation dans le bâtiment 
«INNOV BAT», visant à stimuler l’innovation 
dans les techniques de construction, encoura-
ger la recherche de solutions adaptées à la réa-
lité et à la géographie algériennes, et soutenir 
les talents et compétences algériens qui 
constituent l’avenir du secteur du bâtiment et 
des travaux publics dans le pays. 

M. B.

LA 28e ÉDITION DU BATIMATEC S’OUVRE AUJOURD’HUI À ALGER 

Une quinzaine de pays au rendez-vous 

Ce montant, qualifié de cri-
tique, pèse lourdement sur 
la capacité de l’entreprise 

à financer ses programmes d’in-
vestissement, dont le budget 
annuel qui avoisine les 100 mil-
liards de centimes.  
«Sonelgaz- direction de distribu-
tion de Béjaïa accorde une impor-
tance particulière au recouvre-
ment des créances, qui constitue 
un enjeu majeur pour la pérennité 
de ses activités et le financement 
de ses programmes d’investisse-
ment», indique la cellule de com-
munication de Sonelgaz dans un 
communiqué de presse transmis à 
notre rédaction. Avec un porte-
feuille de plus de 400 000 clients, 
la société rappelle que le règle-
ment des factures n’est pas seule-
ment une obligation contractuel-
le, mais un acte de civisme néces-
saire à la continuité de la distribu-
tion d’électricité et de gaz. 
«Le règlement régulier des rede-
vances énergétiques demeure un 
facteur déterminant pour assurer 
l’équilibre financier et la moder-
nisation de nos infrastructures», 

souligne la même source. Pour 
pallier les difficultés de recouvre-
ment, Sonelgaz mise sur la transi-
tion digitale. L’application Bari-
diMob s’impose désormais 
comme la solution privilégiée des 
usagers. Les chiffres témoignent 
d’une adoption massive car, jus-
qu’à juillet 2025, plus 1 400 opé-
rations ont été recensées, alors 
qu’en avril 2026 plus de 31 000 
opérations y ont été enregistrées. 
Cette progression fulgurante 

démontre la volonté des clients 
de privilégier des solutions sécu-
risées, fluides et sans déplace-
ment. En plus de BaridiMob, 
d’autres canaux restent actifs 
dont les guichets d’Algérie Poste, 
les Terminaux de paiement élec-
tronique (TPE) en agence et les 
plateformes digitales. Des 
mesures d’accompagnement ont 
même été proposées. Consciente 
des difficultés économiques de 
certains foyers, Sonelgaz propose 

des mesures de facilitation dont 
des échéanciers de paiement pour 
les clients en difficulté.  
Elle propose aussi un accompa-
gnement personnalisé en agence 
commerciale. Parallèlement, une 
vaste opération de fiabilisation de 
la base de données est en cours. 
La direction invite ses clients 
«ménages» à se présenter en 
agence munis de leur pièce 
d’identité pour enregistrer leur 
numéro d’identification nationale 
(NIN). A ce jour, 25 900 clients 
ont déjà été recensés. Cette 
démarche à pour but de sécuriser 
les transactions et améliorer la 
précision des échanges avec les 
abonnés. Enfin, un appel au civis-
me a été lancé par la société qui 
réaffirme son engagement à amé-
liorer la qualité de service tout en 
appelant l’ensemble de ses clients 
à s’acquitter de leurs factures 
dans les délais requis. Un geste 
simple, mais essentiel pour soute-
nir le développement écono-
mique et social de la région de 
Béjaïa.  

N. Bensalem

SONELGAZ DE BÉJAÏA 

Plus de 500 milliards de centimes 
de créances 

Face à une situation financière préoccupante, la Direction de distribution de Sonelgaz à Béjaïa tire 
la sonnette d’alarme. Malgré un niveau de créances record, l’entreprise mise sur la modernisation 
et le succès fulgurant de l’application BaridiMob pour rétablir son équilibre financier. Dans le cadre 

de sa mission de service public, Sonelgaz-Béjaïa a récemment communiqué les chiffres-clés 
de son activité. Le constat est sans appel : les créances impayées de la clientèle s’élèvent désormais 

à plus de 500 milliards de centimes. 

Une situation financière 
préoccupante.
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LE MINISTRE de l’Agriculture, du Dévelop-
pement rural et de la Pêche, Yacine Oualid, a 
annoncé la mobilisation de moyens qualifiés 
d’exceptionnels à l’échelle nationale pour 
assurer le succès de la campagne moisson-
battage 2026, dont le coup d’envoi a été 
donné la semaine dernière à partir des régions 
du Sud. Cette démarche s’inscrit, selon lui, 
dans la dynamique positive que connaît le 
secteur agricole, conformément aux orienta-
tions du président de la République. 
Le ministre a indiqué que le dispositif com-
prend la création de la société Agrodrive, des-
tinée à renforcer la mécanisation agricole, 
ainsi que la mise à contribution de plus de 1 
100 moissonneuses-batteuses, dont 330 rele-
vant de cette entreprise. 
Le plan comprend également la mobilisation 
de plus de 1 200 camions pour le transport du 
blé, en plus de la formation de plus de 900 
conducteurs de moissonneuses, en coordina-
tion avec le secteur de la formation profes-
sionnelle. 
Par ailleurs, 307 centres de proximité de stoc-
kage des céréales ont été mis en place afin 
d’améliorer les rendements, de réduire les 
pertes et d’optimiser l’organisation des opé-
rations de collecte et de stockage. Le ministre 
a souligné que l’ensemble de ces mesures 
vise à rapprocher l’Algérie de l’objectif d’au-
tosuffisance alimentaire et consolider la sécu-
rité alimentaire nationale. 
Il est à rappeler que la campagne de moisson-
battage 2025-2026 a été lancée à la mi-avril 
dans le Sud du pays, notamment dans les 
wilayas d’Adrar, Timimoune et In Salah, 
avec des objectifs de production dépassant 
1,7 million de quintaux de blé et un rende-
ment moyen estimé à 80 quintaux à l’hectare. 

Dans ce cadre, la société AgroDrive a 
déployé des équipes techniques mobiles char-
gées d’intervenir directement sur le terrain 
afin d’assurer la maintenance des équipe-
ments et de garantir la continuité des opéra-
tions durant toute la campagne de récolte. 
Le ministère a souligné que cette mobilisa-
tion s’inscrit dans la dynamique que connaît 
actuellement le secteur agricole, appuyée par 
la création du Conseil national de la mécani-
sation agricole. Cette instance est appelée à 
contribuer à la maintenance des matériels, à 
la disponibilité des pièces de rechange et au 
renforcement des efforts engagés pour l’ex-
tension des superficies cultivées ainsi que 
l’amélioration des rendements à l’hectare. 

Décidée lors du Conseil des ministres du 20 
janvier sur instruction du président de la 
République, la création de cet organe a été 
suivie, une semaine plus tard, par son instal-
lation officielle par le Premier ministre. 
Plus récemment, lors du Conseil des 
ministres tenu le 5 avril, le président de la 
République est revenu sur le dossier de la 
mécanisation agricole, chargeant le ministre 
de l’Agriculture de veiller à ce que les agri-
culteurs soient pleinement et immédiatement 
prêts pour la saison des récoltes, annoncée 
comme prometteuse au regard des conditions 
climatiques favorables. 
Selon un communiqué des services du Pre-
mier ministère, le président Abdelmadjid 

Tebboune a réaffirmé la nécessité de doter les 
agriculteurs des moyens de mécanisation 
nécessaires à travers l’ensemble du territoire 
national. Il a également précisé que la priori-
té en matière de mécanisation sera accordée 
sur la base de critères scientifiques et profes-
sionnels, tenant compte des superficies culti-
vées et des volumes de production. 
Le chef de l’État a, en outre, insisté sur 
l’adoption des quantités produites comme 
indicateur-clé pour la création des coopéra-
tives, loin de toute forme de bureaucratie 
administrative. Selon les prévisions, les 
wilayas du Sud s’orientent vers une récolte 
exceptionnelle cette année. 

Rim Boukhari

CAMPAGNE MOISSON-BATTAGE 2026 

Des moyens exceptionnels mobilisés

LE GROUPE chinois Kerui Petroleum & Gas vient de décrocher un 
nouveau marché en Algérie dans le secteur de l’énergie, à travers la 
signature d’un contrat avec l’Entreprise nationale de travaux aux puits 
(ENTP), filiale de Sonatrach. D’une valeur de plus de 100 millions de 
dollars, le contrat vise la fourniture d’ensembles de plateformes de 
forage. «Kerui a remporté l’offre et signé officiellement un contrat 
pour de multiples ensembles de projets de plate-forme de forage avec 
la Société nationale algérienne de forage (ENTP)», a indiqué l’équi-
pementier chinois, qui dit que la cérémonie de signature s’est dérou-
lée en présence du Président de Kerui, Li Jinxu, du vice-Président 
principal du groupe et du PDG de la Société nationale algérienne, 
Abdelghafour Ghellab. Le chinois Kerui spécialisé dans la fourniture 
d’équipements pétroliers et gaziers de haute technologie, renforce à 
travers ce contrat sa présence en Algérie, où il est déjà actif dans le 
segment des équipements pétroliers. En 2017, un mémorandum d’ac-
cord a été signé entre POVAL (filiale du groupe public algérien AGM-
Holding) et la filiale chinoise Shandong Kerui Well Control Equip-

ment, appartenant à Kerui, pour la création d’une société mixte 
d’équipements pétroliers (têtes de puits) en Algérie dans la wilaya de 
Médéa. Un investissement qui constitue un véritablement partenariat 
industriel entre les deux parties. 
L’objectif pour une première étape la production de quelques 1 000 
têtes de puits, avec un taux d’intégration locale estimé à plus de 70%. 
L’objectif étant de substituer aux importations d’équipements pétro-
liers pour Sonatrach. Auparavant en 2014, un contrat a été attribué à 
Kerui pour la fourniture de rigs de forage à l’ENTP. 
Elle s’inscrit également dans la stratégie du groupe visant à élargir ses 
activités à l’international. Le groupe indique, par ailleurs, poursuivre 
son évolution vers un modèle de prestataire de solutions globales, au-
delà de son rôle traditionnel de fabricant d’équipements. 
Pour l’Algérie, ce partenariat s’inscrit dans une stratégie de diversifi-
cation des fournisseurs de services pétroliers, augmentant ainsi la part 
des entreprises chinoises dans le secteur de l’énergie. 

Hamid B. 

FOURNITURE DE PLATEFORMES DE FORAGE 

L’ENTP signe un contrat avec le chinois Kerui 

Relevant un retard dans la 
publication du nouveau sta-
tut de la CACI, depuis la 

promulgation du décret exécutif n° 
22-83 du 26 février 2022, relatif à 
la réorganisation de la CACI, l’AN-
CA interpelle les autorités concer-
nées. Dans un communiqué publié 
hier, l’association des commer-
çants, qui met en avant le rôle de la 
CACI, appelle les autorités 
publiques concernées «à accélérer 
la publication du nouveau statut de 
la Chambre algérienne de commer-
ce et d’industrie, lequel contribuera 
à renforcer son rôle et constituera 

également un acquis pour l’en-
semble des organisations et asso-
ciations professionnelles», et 
ce dans la mesure où les Chambres 
de commerce et d’industrie repré-
sentent un cadre de rencontre pour 
tous les opérateurs économiques et 
commerciaux. Rappelant que le 
précédent statut, dont l’application 
a été prolongée, date d’environ 30 
ans, l’ANCA a souligné le rôle que 
jouent les Chambres de commerce 
et d’industrie, «considérées comme 
un acteur essentiel du système éco-
nomique», du fait qu’elles consti-
tuent une institution publique 

regroupant les opérateurs écono-
miques et commerciaux et contri-
buant à leur encadrement.   
Elles représentent également un 
moyen de promouvoir l’investisse-
ment et le partenariat économique, 
en plus des services qu’elles offrent 
dans les domaines du conseil, de la 
formation et des relations d’af-
faires, a ajouté la même source, 
laquelle estime que le retard dans la 
publication du nouveau statut de la 
Chambre algérienne de commerce 
et d’industrie, depuis la promulga-
tion du décret en 2022, relatif à la 
réorganisation de la CACI, ainsi 

que le report des élections des 
Chambres de commerce et d’indus-
trie de wilaya depuis cette date 
«entravent l’activation de leur rôle 
dans le rassemblement, l’encadre-
ment et l’accompagnement des 
opérateurs», notamment au regard 
de la dynamique économique que 
connaît l’Algérie et des objectifs 
fixés en matière de production, 
d’exportation et d’investissement. 
La CACI est, en effet, une institu-
tion qui représente les intérêts des 
entreprises. Elle joue un rôle clé 
dans la promotion et le développe-
ment de l’économie nationale en 

offrant des services et un soutien 
aux entreprises dans divers secteurs 
d’activité, dont l’assistance admi-
nistrative et juridique, en plus de 
fournir une base de données écono-
miques. 
La Chambre de commerce et d’in-
dustrie a également pour mission 
de fournir aux pouvoirs publics des 
avis, des suggestions et des recom-
mandations sur les questions et pré-
occupations intéressant directement 
ou indirectement les secteurs du 
commerce, de l’industrie et des ser-
vices. 

Lilia A. A.

NOUVEAU STATUT DE LA CACI 

L’ANCA appelle à accélérer sa publication 
Promulgué depuis 2022, le 

nouveau statut de la 
Chambre algérienne de 

commerce et d’industrie 
(CACI) n’est toujours pas 

publié. Raison pour laquelle 
l’Association nationale des 

commerçants et artisans 
appelle les autorités 

concernées à accélérer la 
publication 

 du nouveau texte, lequel 
renforcera le rôle de la 

Chambre de commerce.

Un retard pénalisant.  
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ORAN PRÊTE POUR LE BEM ET LE BACCALAURÉAT 

Transport, restauration et prise 
en charge renforcés 

La capitale de l’Ouest a mobilisé un dispositif exceptionnel pour le BEM et le baccalauréat, à travers un important 
plan d’organisation visant à garantir le bon déroulement des examens de fin d’année. Transport, restauration, 
encadrement sanitaire, prise en charge des candidats hospitalisés et à besoins spécifiques, et mobilisation de 

centaines de centres d’examen, la wilaya d’Oran est prête à accueillir plus de 68 000 candidats dans les meilleures 
conditions.

S
elon le directeur de l’éducation de la 
wilaya d’Oran, 35 644 candidats sont 
concernés par le BEM, prévu du 19 au 

21 mai, dont 465 candidats libres, répartis sur 
114 centres d’examen à travers la wilaya. Un 
centre a été réservé aux élèves issus des éta-
blissements de rééducation à Misserghine, 
permettant à 86 détenus de passer leurs 
épreuves dans des conditions encadrées. 
Pour le baccalauréat, programmé du 7 au 11 
juin, 33 123 postulants sont attendus, dont 1 
074 en statut libre, répartis sur 104 centres. 
Un établissement d’accueil spécifique a éga-
lement été aménagé à Misserghine pour 
accueillir 158 pensionnaires d’un établisse-
ment de rééducation, a précisé le directeur. 
En amont des épreuves, des examens blancs 

ont été organisés du 3 au 5 mai pour les 
élèves du baccalauréat, afin de les préparer 
dans des conditions proches de l’examen 
final. Les épreuves d’éducation physique des 
postulants libres ont également été lancées 
dans plusieurs infrastructures sportives, dont 
le stade Ahmed-Zabana. 
Le directeur a indiqué que des dispositifs 
spécifiques ont été mis en place pour les 
élèves hospitalisés et à besoins spécifiques, 
avec l’ouverture de centres exceptionnels, 
notamment à l’hôpital pédiatrique de Canas-
tel et à l’établissement hospitalier spécialisé 
en oncologie Emir- Abdelkader. 
Il a également souligné que les malades 
bénéficieront d’un transport sanitaire quoti-
dien assuré par les ambulances de la Protec-

tion civile vers les centres d’examen, soit 74 
relevant du cycle moyen et 49 du cycle 
secondaire, dans des conditions adaptées à 
leur état de santé ou à leur handicap. 
Concernant le transport global, un plan inté-
gré a été mis en place, combinant bus, trans-
port scolaire et, pour la première fois, une 
coordination avec le tramway d’Oran afin 
d’adapter les dessertes aux horaires des 
épreuves, a-t-il ajouté. 
Enfin, 63 centres de restauration ont été 
mobilisés pour assurer des repas chauds aux 
participants et encadreurs, avec des contrôles 
quotidiens effectués par les services du com-
merce et de la santé pour garantir les normes 
d’hygiène. 

 D’Oran, Brahim Mazi 

FONCTIONNAIRES COMMUNAUX 

Vers une révision du statut particulier
LE CHANTIER  de réforme du statut des 
fonctionnaires communaux est relancé. Le 
ministre de l’Intérieur, des Collectivités 
locales et des Transports, Saïd Sayoud, a 
annoncé l’élaboration d’un projet de révi-
sion du cadre juridique régissant cette 
catégorie-clé de la fonction publique. 
Cette réforme s’accompagne de la mise en 
place de nouveaux mécanismes d’indem-
nisation du travail de nuit, prévoyant une 
distinction claire entre la compensation 
financière pour les services en rotation 
permanente, et le repos compensateur pour 
les heures supplémentaires occasionnelles. 
Dans une réponse écrite adressée au dépu-
té Rabah Djeddou, le ministre a détaillé les 
grandes lignes de cette initiative, qui 
visent à corriger les insuffisances organi-
sationnelles du dispositif actuel, tout en 
modernisant la gestion des ressources 

humaines au niveau local. Au cœur de 
cette réforme, figure la volonté d’harmoni-
ser les parcours professionnels des agents 
communaux. Le ministre a rappelé que ces 
derniers sont actuellement régis par le 
décret exécutif n°11-334 du 20 septembre 
2011, un texte qui encadre leur statut par-
ticulier et organise leur évolution de car-
rière. 
Toutefois, face aux mutations que connaît 
l’administration territoriale, une mise à 
jour s’impose. Le projet de révision ambi-
tionne ainsi à aligner ce statut avec les dis-
positions du décret présidentiel n°14-266 
de 2014, relatif à la grille indiciaire des 
salaires dans la fonction publique. Objec-
tif affiché : assurer une meilleure adéqua-
tion entre les grades, les qualifications 
académiques et l’expérience profession-
nelle. 

Autre point sensible abordé par le 
ministre, la question du travail de nuit, 
longtemps source d’ambiguïtés et de 
revendications. La nouvelle approche 
introduit une distinction claire entre deux 
situations. D’une part, le travail nocturne 
intégré dans un système de rotation per-
manente, indispensable à la continuité du 
service public. Dans ce cas, les agents 
concernés bénéficieront d’une indemnisa-
tion financière spécifique. D’autre part, les 
interventions ponctuelles en dehors des 
horaires habituels, dictées par des situa-
tions d’urgence ou des nécessités de servi-
ce. Ici, la compensation prendra la forme 
d’un repos compensatoire, et non d’une 
rémunération supplémentaire. 
Au-delà des aspects techniques, cette 
réforme s’inscrit dans une vision plus 
large de modernisation de la fonction 

publique locale. Le ministre a insisté sur la 
nécessité de garantir les droits des agents 
tout en renforçant l’efficacité de l’action 
publique. « La valorisation des ressources 
humaines constitue un choix stratégique », 
a-t-il souligné, estimant que l’amélioration 
des conditions de travail des agents com-
munaux est un levier essentiel pour 
rehausser la qualité du service public, 
notamment au niveau des collectivités 
locales. 
En première ligne dans la gestion quoti-
dienne des citoyens, les employés commu-
naux jouent un rôle central dans le fonc-
tionnement des services publics de proxi-
mité. La révision de leur statut, longtemps 
attendue, pourrait ainsi marquer un tour-
nant dans la gouvernance locale, en appor-
tant plus de lisibilité, d’équité et d’effica-
cité. Lynda Louifi 

AÉROPORT D’ORAN 
251 pèlerins 
embarquent sur le 
premier vol du Hadj 
DANS LA  nuit du vendredi, 251 
pèlerins ont embarqué à bord du 
premier vol vers les lieux saints 
de l’Islam depuis l’aéroport inter-
national d’Oran, à destination de 
Médine, lors d’une cérémonie 
supervisée par le wali d’Oran, 
Ibrahim Ouchène. Ce premier 
départ marque le lancement offi-
ciel des vols du Hadj depuis 
Oran, dans le cadre d’un disposi-
tif organisationnel et logistique 
renforcé destiné à garantir aux 
hadjis des conditions d’accueil, 
d’accompagnement et de trans-
port optimal. 
À cette occasion, le wali a adressé 
ses félicitations aux pèlerins, leur 
souhaitant un accomplissement du 
Hadj dans les meilleures condi-
tions, un séjour paisible et 
empreint de recueillement dans 
les Lieux saints, rappelant l’im-
portance de ce déplacement spiri-
tuel. Selon les responsables du 
secteur, un total de 21 vols a été 
programmé au départ de l’aéro-
port d’Oran pour le transport des 
hadjis issus des différentes 
wilayas de l’Ouest du pays, dont 
16 vols opérés par Air Algérie et 
cinq autres par Saudi Airlines. 
Dans une déclaration prononcée à 
cette occasion, Nadjib Allah Ben 
Chennane, directeur général de 
l’Entreprise de gestion des ser-
vices des aéroports d’Oran, a 
affirmé que toutes les dispositions 
organisationnelles et logistiques 
ont été prises afin d’assurer les 
meilleures conditions d’accueil et 
d’accompagnement des pèlerins, 
depuis leur arrivée à l’aéroport 
jusqu’à leur embarquement. 
Il a précisé que plusieurs aména-
gements ont été réalisés dans les 
différentes infrastructures de l’aé-
roport, notamment la mise en 
place d’un accès dédié aux pèle-
rins ainsi qu’un dispositif spécial 
de contrôle et d’orientation, en 
coordination avec les différents 
partenaires concernés, parmi les-
quels la Police des frontières, les 
services des douanes et Air Algé-
rie. 
Le même responsable a indiqué 
que le nombre total de pèlerins au 
départ de l’aéroport d’Oran 
atteindra 5 878 hadjis au cours de 
cette saison du Hadj, soulignant 
que l’ensemble des services 
mobilisés œuvre à garantir un 
accompagnement optimal des 
pèlerins tout au long des diffé-
rentes étapes du voyage. 

D’Oran, Brahim Mazi 

 Un dispositif exceptionnel.
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IRAN 

Fin de la guerre ou une nouvelle 
ruse de Trump ?  

Trump estime que le cessez-le-feu avec l’Iran met fin aux obligations légales envers le Congrès. Les démocrates 
contestent cette lecture et dénoncent une guerre sans stratégie claire.

L
e débat relance la question du partage des 
pouvoirs en matière militaire aux États-
Unis. Le président américain Donald 

Trump affirme que le cessez-le-feu conclu avec 
l’Iran a « mis fin » aux hostilités, une position 
qui lui permettrait d’éviter de solliciter l’auto-
risation du Congrès au-delà du délai légal de 
60 jours prévu par la résolution sur les pou-
voirs de guerre de 1973. Dans une lettre adres-
sée aux parlementaires, il soutient qu’aucun 
échange de tirs n’a eu lieu depuis l’arrêt des 
combats, estimant ainsi que le cadre juridique 
ne s’applique plus à la situation actuelle. Cette 
interprétation est vivement contestée par les 
démocrates, qui rappellent que la loi ne prévoit 
pas qu’un cessez-le-feu suspende les obliga-
tions constitutionnelles de l’exécutif. Division 

aux Etats-Unis En parallèle, les tensions res-
tent palpables. Le maintien de dispositifs mili-
taires américains, notamment pour bloquer les 
exportations pétrolières iraniennes, est perçu 
par l’opposition comme la preuve que le conflit 
n’est pas réellement terminé.  
La sénatrice Jeanne Shaheen dénonce une 
guerre « mal préparée », sans stratégie claire, 
tandis que l’administration Trump continue de 
considérer l’Iran comme une menace majeure, 
laissant ouverte la possibilité d’une reprise des 
hostilités. Sur le plan politique, le débat s’ins-
crit dans un contexte électoral tendu. Les répu-
blicains soutiennent majoritairement le prési-
dent, bloquant les initiatives visant à limiter 
son action militaire, tandis que l’opinion 
publique américaine reste globalement défavo-

rable à cette guerre coûteuse, tant en vies 
humaines qu’en impact économique. La ques-
tion du respect des prérogatives du Congrès 
face aux décisions militaires du président 
demeure ainsi au cœur des tensions institution-
nelles.  
Enfin, la perspective d’une reprise des frappes 
complique davantage la situation juridique. En 
cas de nouvelles hostilités, l’exécutif pourrait 
relancer un nouveau cycle de 60 jours, une pra-
tique déjà utilisée par plusieurs administra-
tions. Cette stratégie alimente un débat récur-
rent aux États-Unis sur l’équilibre des pouvoirs 
en matière de guerre, dans un contexte où la 
Constitution réserve en principe au Congrès le 
droit de la déclarer.  

R. I. 

ESPOIRS DÉÇUS  
Witkoff et Kushner 
annulent leur visite 
à Kiev, Zelensky 
semble changer de 
cap 
SELON un rapport publié 
par le journal Politico, 
Zelensky semble avoir aban-
donné ses efforts pour 
convaincre les États-Unis de 
rester engagés dans ses 
affaires quand Steve Witkoff 
et Jared Kushner ont reporté 
leur visite en Ukraine sous 
prétexte du manque de pro-
grès dans les négociations 
avec Moscou. D’après les 
informations révélées par le 
média Politico, Zelensky 
semble avoir renoncé à 
convaincre les États-Unis de 
rester engagés dans le conflit 
russo-ukrainien. « Même… 
Volodymyr Zelensky, qui a 
ardemment cherché le sou-
tien de Trump l’année der-
nière, semble abandonner ses 
efforts pour persuader les 
États-Unis de s’impliquer 
[dans le conflit en Ukraine] 
et réfléchit plutôt à une stra-
tégie pour agir sans eux », 
indique l’article. Désormais, 
il cherche le soutien de la 
Turquie et envisage ce pays 
comme la principale plate-
forme pour les pourparlers 
avec Moscou. Et il y a deux 
raisons à cette tendance. Pre-
mièrement, les émissaires du 
président américain Donald 
Trump, Steve Witkoff et 
Jared Kushner, ont décidé de 
reporter leur voyage en 
Ukraine, estimant qu’il n’y 
avait pas de progrès signifi-
catif dans les négociations, 
rendant ainsi cette visite 
potentiellement symbolique. 
Cette information a été rap-
portée le 1er mai par le 
média ukrainien The Kyiv 
Independent.  Il y a deux 
jours, Volodymyr Zelensky a 
également signalé à Bloom-
berg que les représentants de 
Donald Trump n’avaient pas 
encore répondu à son invita-
tion à se rendre à Kiev. Pre-
mière désillusion pour 
Zelensky, qui a toujours été 
habitué à être au centre de 
l’attention. Deuxièmement, 
le Pentagone n’a prévu 
aucun financement pour 
l’Ukraine dans son budget 
2027. Lors d’une audition au 
Congrès, son responsable 
financier Jules Hurst a préci-
sé que le programme USAI, 
utilisé pour l’achat d’armes à 
Kiev, était absent du projet, 
tandis que les 400 millions 
de dollars déjà approuvés 
restent sans contrat concret. 
Ce faisant, la Maison 
Blanche semble moins belli-
ciste que Zelensky. La porte-
parole de l’administration 
américaine, Olivia Wales, a 
assuré que « le président 
reste optimiste et espère un 
accord de paix final entre 
l’Ukraine et la Russie, met-
tant fin à ce carnage inutile 
». Mais cela est-il vraiment 
souhaité par Zelensky ? Les 
ressentiments dus à l’absen-
ce de visites de courtoisie et 
les flux incessants d’argent 
occidental vers l’Ukraine 
parlent d’eux-mêmes.  

R. I. 
 

HAUSSE DES PRIX DU KÉROSÈNE  

Spirit Airlines cesse ses activités  
et annule tous ses vols

L’ENTREPRISE  américaine low cost, qui avait 
déjà déposé son bilan à deux reprises en 2025, 
a été lourdement affectée par la hausse des prix 
du kérosène. Elle a demandé à ses clients de ne 
pas se rendre à l’aéroport. 
Spirit Airlines, une compagnie aérienne améri-
caine à bas coût, a annoncé, samedi 2 mai, un 
« arrêt progressif et ordonné » de ses activités, 
entraînant l’annulation immédiate de l’en-
semble de ses vols. L’entreprise, déjà en diffi-
culté financière depuis des mois et lourdement 
affectée par la hausse des prix du kérosène, a 
demandé à ses clients de ne pas se rendre à 
l’aéroport. 
La neuvième compagnie américaine en nombre 
de passagers avait déjà déposé son bilan à deux 
reprises en 2025. Donald Trump avait évoqué, 
le 23 avril, un possible rachat de Spirit par 
l’Etat fédéral, dans l’idée de sauver les milliers 
d’emplois. « Mais seulement si c’est une bonne 
affaire », avait déclaré le président américain à 
des journalistes à la Maison Blanche. 
ancée en 1992, Spirit Airlines, connue pour ses 
avions jaune vif, est l’une des premières com-

pagnies low cost du marché américain. Selon 
des données du ministère américain des trans-
ports, Spirit a transporté 28 millions de passa-
gers entre février 2025 et janvier 2026. Elle 
employait un peu plus de 11 000 personnes 
en 2024 – il s’agit du dernier chiffre connu. 
Tôt samedi, la page d’accueil du site de la com-
pagnie affichait un message annonçant : « Le 
service client n’est plus disponible », mais la 
compagnie a précisé qu’elle traiterait les rem-
boursements des billets déjà achetés. 
Selon le PDG de Spirit, Dave Davis, la compa-
gnie était parvenue en mars à « un accord avec 
[ses] créanciers sur un plan de restructuration 
qui [lui] aurait permis de redevenir une entre-
prise viable ». Mais l’envolée des prix du kéro-
sène, qui ont plus que doublé depuis le début de 
la guerre au Moyen-Orient, à la fin de février, 
« ne [lui] a laissé d’autre choix que d’engager 
un arrêt progressif et ordonné de la société », 
explique-t-il dans le communiqué publié par la 
société mère de Spirit Airlines, Spirit Aviation 
Holdings. 
« Pour maintenir l’activité, il aurait fallu des 

centaines de millions de dollars supplémen-
taires de liquidités que Spirit n’a tout simple-
ment pas et n’a pas pu obtenir, explique encore 
M. Davis. C’est extrêmement décevant et ce 
n’est pas l’issue que nous souhaitions. » 
Dans son communiqué, Spirit a précisé qu’il y 
avait eu « des efforts considérables et appro-
fondis pour restructurer l’entreprise ». Pour Jan 
Brueckner, professeur émérite d’économie à 
l’université de Californie à Irvine, la flambée 
des prix du carburant a donné le coup de grâce 
à Spirit, qui était déjà en difficulté. 
Deux grandes compagnies américaines, Ameri-
can Airlines et United Airlines, ont annoncé, 
samedi, être en contact avec les autorités amé-
ricaines « pour contribuer à atténuer l’impact » 
de l’arrêt des activités de Spirit. Les deux com-
pagnies proposent, sur leurs sites Internet, des 
tarifs préférentiels sur les lignes qu’elles des-
servent en même temps que Spirit, pour les 
passagers ayant vu leurs billets annulés, ainsi 
que des facilités pour les personnels navigants 
de Spirit qui veulent rentrer chez eux.  

R. I.
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LUTTE CONTRE LES INCENDIES DE FORÊTS ET DE CULTURES  

Naâma renforce son dispositif  
Une campagne de lutte contre les incendies de forêts, de cultures agricoles et de palmeraies est lancée dans 

la wilaya de Naâma par la Conservation des forêts qui a mis en place une série de mesures 
organisationnelles et préventives, a-t-on appris samedi auprès de cette instance.

A
 ce titre, une colonne mobile de lutte 
contre les incendies de forêts, de cultures 
agricoles et de palmeraies, au titre de la 

saison 2026, a été déployée. Elle comprend 
cinq camions d’intervention, appuyés par des 
équipes mobiles dotées de divers équipements 
et des ressources humaines nécessaires. 
Ces équipes sont réparties à travers les sept 
daïras de la wilaya et poursuivront leurs mis-
sions jusqu’à la fin du mois de novembre pro-
chain, a précisé le conservateur des forêts, 
Hitache Rachid. Dans le cadre du plan pré-
ventif de lutte contre les incendies de forêts, 
mis en œuvre en coordination avec plusieurs 
partenaires, notamment les services de la Pro-
tection civile, de la Sûreté nationale, de la 
Gendarmerie nationale et les communes, il est 

prévu d’intensifier les campagnes de sensibi-
lisation au profit des citoyens. L’objectif est 
de renforcer leur vigilance et de les inciter à 
contribuer à la prévention des incendies, 
notamment durant les périodes à risque accru, 
comme l’Aïd al-Adha, en évitant d’allumer 
des feux de barbecue dans les zones fores-
tières. 
Ces mesures comprennent également l’orga-
nisation d’exercices pratiques périodiques 
afin d’assurer la préparation et la vigilance 
des agents, le renforcement des capacités 
d’intervention 24h/24, ainsi que la mise en 
place de dispositifs de surveillance, de suivi et 
d’alerte précoce en cas de départ de feu. Cela 
permet une intervention rapide pour protéger 
le patrimoine forestier et les cultures agri-

coles, notamment durant la période de récolte 
et de battage. Par ailleurs, la Conservation des 
forêts a procédé à l’aménagement de points 
d’eau dans les zones sensibles, à l’ouverture 
de nouvelles pistes forestières sur une distan-
ce de 4 km, ainsi qu’à l’entretien et au net-
toyage des pistes existantes, en plus des opé-
rations de débroussaillage et d’élimination 
des déchets en lisière des forêts. 
A noter que la superficie forestière de la 
wilaya de Naâma dépasse 166.000 hectares. A 
cela s’ajoute celle du Barrage vert, couvrant 
six communes sur plus de 137.000 hectares, 
ainsi que d’importantes superficies de plantes 
d’alfa réparties à travers les parcours de la 
wilaya, selon les précisions fournies. 

R. R. 

PRÉSERVATION DE L’EAU  

La Seor sensibilise les écoliers d’Oran
LA SOCIÉTÉ  de l’Eau et de l’Assainisse-
ment d’Oran « Seor » a organisé, dans le 
cadre de son programme annuel de sensibili-
sation intitulé « Classes de l’eau », une cam-
pagne de sensibilisation au profit des éco-
liers. C’est ce qu’a indiqué la cellule de com-
munication de l’entreprise. 
Cette campagne, qui s’est déroulée du 26 au 
30 avril dernier, visait à ancrer la culture de 
la rationalisation de la consommation d’eau 
chez les élèves et à les sensibiliser à l’impor-
tance de la préservation de cette ressource 
vitale, à travers des explications simplifiées 
et des présentations pédagogiques adaptées à 
la tranche d’âge ciblée, précise la même 

source. Cette initiative a concerné plusieurs 
établissements scolaires, notamment les 
écoles primaires, Lahmar Kada, et Benamar 
Belkheir, dans la daïrad’Oued Tlelat, ainsi 
que, Aleiman Mustapha, et Aïssat Idir, dans 
la daïra d’Oran, selon la même source. 
Le programme a également comporté l’orga-
nisation d’ateliers interactifs et de concours 
éducatifs ayant permis aux élèves d’acquérir 
des connaissances de base sur les ressources 
en eau et les moyens de leur utilisation 
rationnelle, tout en mettant en avant le rôle 
de l’individu dans leur protection. 
La cellule de communication de « Seor » a 
souligné que ces activités s’inscrivent dans le 

cadre de l’engagement de l’entreprise en 
matière de responsabilité sociétale, visant à 
renforcer la sensibilisation environnementa-
le, notamment auprès des jeunes, ajoutant 
que de telles campagnes se poursuivront à 
travers les différentes communes de la 
wilaya. 
Il convient de rappeler que le programme 
« Classes de l’eau » figure parmi les actions 
de sensibilisation supervisées par « Seor », 
ciblant les établissements scolaires dans le 
but d’ancrer des comportements positifs chez 
les élèves en matière d’utilisation rationnelle 
de l’eau et de sa préservation.  

R. R. 

DOMESTIC 
AIRLINES D’ILLIZI  
Les élèves initiés au 
monde de l’aviation 
LA COMPAGNIE  Domestic 
Airlines, filiale d’Air Algérie, a 
organisé samedi à l’aéroport 
Takhemelt Brahim Ghouma 
d’Illizi des portes ouvertes au 
profit des élèves des trois cycles 
d’enseignement, dans le but de 
les initier au monde de l’avia-
tion et de les sensibiliser aux 
métiers du transport aérien.  
Placée sous le signé « L’élève 
d’aujourd’hui, pilote de 
demain », cette manifestation 
tend à rapprocher le monde de 
l’aviation des élèves des trois 
paliers (primaire, moyen et 
secondaire) et leur faire 
connaitre les activités liées au 
secteur, notamment celles assu-
rées à l’aéroport d’Illizi, une 
des structures névralgiques du 
réseau de transport aérien natio-
nal. 
D’amples explications ont été 
fournies aux élèves sur les opé-
rations aéroportuaires, telles que 
l’enregistrement, l’accès, le 
contrôle, l’embarquement, la 
tour de contrôle et la mainte-
nance des aéronefs, en sus 
d’autres informations suscitant 
l’intérêt des élèves. 
Ces derniers ont eu l’occasion 
de côtoyer des membres d’équi-
page aérien et ingénieurs qui 
ont prodigué des explications 
sur les cursus scolaires exigés et 
les modalités d’accès au monde 
de la navigation aérienne. 
Inscrite dans le cadre de la stra-
tégie de communication de 
proximité de la compagnie 
aérienne, visant l’établissement 
de relations avec les jeunes 
générations, l’initiative a été 
favorablement accueillie aussi 
bien par les élèves que par leurs 
encadreurs, qui ont manifesté 
un grand intérêt pour ce domai-
ne.  

R. R. 
 
RÉSEAU 
ÉLECTRIQUE 
AGRICOLE À  
EL-MEGHAÏER  
17 nouveaux 
transformateurs mis 
en service 
DIX-SEPT NOUVEAUX  trans-
formateurs électriques ont été 
mis en service depuis le début 
de l’année en cours (2026) dans 
la wilaya d’El-Meghaïer, pour 
raccorder notamment les exploi-
tations agricoles. C’est ce qu’a 
fait savoir, hier, la direction 
locale de la société de distribu-
tion de l’électricité et du gaz 
(Sonelgaz). 
L’opération a permis l’électrifi-
cation de 23 exploitations agri-
coles à la faveur de la réalisa-
tion d’un réseau électrique de 
12 km de lignes de moyenne 
tension, et d’un autre de 5,5 km 
de lignes de basse tension. 
Retenues au titre des efforts 
menés par la Sonelgaz pour 
soutenir l’activité agricole, ces 
opérations, qui s’inscrivent dans 
le cadre de la promotion de l’in-
vestissement agricole et l’amé-
lioration de la qualité du service 
public, se poursuivent pour 
satisfaire la demande des agri-
culteurs en matière de raccorde-
ment à l’énergie électrique.  

R. R. 
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15E ÉDITION DU FESTIVAL CULTUREL INTERNATIONAL DE 

MUSIQUE SYMPHONIQUE À ALGER 

Une ouverture sous le signe  
du dialogue musical 

Alger a renoué, jeudi soir, avec les grandes fresques symphoniques à l’occasion de l’ouverture de la 15e 
édition du Festival culturel international de musique symphonique, organisée à l’Opéra d’Alger Boualem-

Bessaïh.  Placée sous le signe du dialogue des cultures, cette édition met à l’honneur la République tchèque et 
réunit 21 pays autour d’un même langage universel.  

E
ntre répertoire classique mondial, revisites 
de chants algériens et hommage appuyé au 
compositeur Noubli Fadel, disparu en 

2025, le concert inaugural a donné le ton 
d’une manifestation qui s’annonce grandiose.  
Cette année, le festival entend aussi élargir son 
ancrage territorial, en investissant d’autres 
villes et en accompagnant la formation des 
jeunes musiciens. 
La cérémonie d’ouverture a été marquée par la 
présence de la ministre de la Culture et des 
Arts, Mme Malika Bendouda, du ministre de 
la Communication, M. Zoheir Bouamama, de 
l’ambassadeur de la République tchèque à 
Alger, M. Jan Czerny, du commissaire du fes-
tival, Abdelkader Bouazara , ainsi que de per-
sonnalités culturelles et artistiques et d’un 
large public fascinés par la musique classique. 
Durant deux heures, le concert inaugural a 
proposé des œuvres classiques et universelles 
et des compositions algériennes interprétées 
par l’Orchestre symphonique de l’Opéra d’Al-
ger, sous la direction du maestro Lotfi Saidi, et 
l’orchestre philharmonique de Bohême du Sud 
(République tchèque), dirigé par le maestro 
Jan Talich. 
Le public a pu apprécier des chefs-d’œuvre du 
répertoire symphonique mondial, dont la 
célèbre symphonie “Du nouveau Monde” du 
compositeur tchèque Atonin Dvorak, en plus 
d’arrangements de chansons algériennes 
emblématiques issues des différentes régions 
du pays, tels que “Ya Rayah”, “Goumari”, 
“Echtah Echtah Ya Taous” et “Ya Zina Diri 
Latay”. Un hommage particulier a été rendu 
au compositeur défunt Noubil Fadel (1951- 
2025), honoré par cette édition en reconnais-
sance de son parcours artistique riche et de sa 
contribution notable à la scène musicale algé-
rienne et arabe. L’artiste a laissé derrière lui 
des dizaines de compositions réalisées en col-
laboration avec de nombreux artistes, ainsi 
que des musiques de films algériens, célèbres 
notamment “Les Portes du silence” et “Fleur 
de Lotus”. 
Cette manifestation musicale internationale 
célèbre “sa 15e édition”, “à laquelle 21 pays 

prennent part, parlant une même langue, celle 
de la musique”, a indiqué le commissaire du 
festival, ajoutant “qu’un hommage sera rendu 
à l’occasion à l’artiste algérien Noubli Fadel”. 
En plus de l’Algérie, représentée à l’évène-
ment par l’Orchestre symphonique de l’Opéra 
d’Alger, cette 15e édition, organisée sous le 
patronage de Mme Bendouda, verra la partici-
pation de troupes musicales issues de 20 pays, 
dont le Mexique et la Russie. 
Dans le cadre de ce festival qui se poursuivra 
jusqu’au 7 mai, les organisateurs ont program-
més des concerts musicaux en dehors de la 
capitale, voire à Oran et Constantine dans une 
démarche visant à rapprocher la musique sym-

phonique du public, à travers les différentes 
régions et à renforcer la promotion de la cul-
ture musicale en Algérie. 
Le festival sera ponctué par l’organisation 
d’ateliers de formation au profit des jeunes 
musiciens et des étudiants, encadrés par des 
enseignants et experts, algériens et étrangers, 
dans le domaine de l’interprétation orchestra-
le, en vue de perfectionner les compétences 
des participants et de favoriser les échanges 
artistiques et de connaissances entre eux. 
En marge du festival, une exposition dédiée au 
plasticien Ahmed Nacef sera organisé à la 
salle d’arts plastiques de l’Opéra. 

A. B. / Agence

CLÔTURE DES 
1ÈRES 
« RENCONTRES 
AFRICAINES-
MÉDITERRANÉEN
NES DE LA 
PENSÉE »  
Vers un pôle de 
recherche sur Saint 
Augustin 
LES TRAVAUX  de la 1ère 
édition des “Rencontres afri-
caines- méditerranéennes de la 
pensée” ont pris fin jeudi au 
Centre international des confé-
rences Abdelatif-Rahal (CIC, 
Alger), avec comme recom-
mandations principales la créa-
tion d’un Centre et l’ouverture 
d’unités de recherche dédiés à 
la pensée augustinienne. 
En présence de la ministre de 
la Culture et des Arts, Malika 
Bendouda, la présidente des 
Rencontres africaines-méditer-
ranéennes de la pensée sous le 
thème de “Augustin, émana-
tion algérienne, africaine et 
méditerranéenne”, Naima Hadj 
Abderrahamne a fait lecture 
des recommandations sanc-
tionnant les travaux de ces 
rencontres, consacrées à la 
pensée du philosophe Saint 
Augustin. 
La commission scientifique de 
ce Colloque a recommandé la 
création d’un “Centre Madaure 
pour la culture et la pensée” 
pour restituer la mémoire et la 
pensée augustiniennes, l’ou-
verture d’unités de recherche 
sur Augustin, en plus d’inté-
grer ses textes dans le corpus 
scolaire algérien. 
Encourager l’enseignement 
des langues latine et grecque 
sont également parmi les 
recommandations de cette 
manifestation intellectuelle et 
culturelle. 
La commission a également 
suggéré la production de films 
documentaires sur ce philo-
sophe, en mettant en lumière 
son parcours et sa pensée uni-
verselle. 
Dans son allocution, Mme 
Bendouda a salué la réussite 
de la première édition de ces 
rencontres, organisées par le 
ministère de la Culture et des 
Arts, sous le haut patronage du 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, dans 
l’objectif de favoriser le dia-
logue intellectuel et culturel. 
Elle a souligné également que 
ces rencontres ont célébré, 
durant deux jours, la richesse 
de l’histoire et de la géogra-
phie partagées à travers des 
communications d’éminents 
universitaires et chercheurs du 
continent africain et de l’espa-
ce méditerranéen, exprimant 
ses remerciements à tous les 
participants et les autorités 
pour avoir fait de l’Algérie un 
“carrefour de dialogue et de 
valeurs humaines”. 
En clôture de ces rencontres 
qui s’inscrivent dans un 
contexte mondial marqué par 
la complexité des défis civili-
sationnels et l’accélération des 
mutations intellectuelles et 
technologiques, les partici-
pants ont été honorés pour leur 
contribution à éclairer des 
facettes importantes de la pen-
sée et de l’histoire communes. 

R. C.

CLAP DE FIN POUR LE FESTIVAL DU FILM MÉDITERRANÉEN D’ANNABA 

Le long métrage « Boubia » décroche 
le grand prix

LA 6E ÉDITION  du Festival du film méditer-
ranéen d’Annaba a baissé le rideau, jeudi soir 
au théâtre régional Azzedine-Medjoubi consa-
crant plusieurs œuvres et talents issus de la 
scène méditerranéenne. 
« Boubia » de Yacine Bouaziz plébiscité par le 
public a été récompensé par le jury dans la 
catégorie du long métrage. Le film a égale-
ment été distingué par la presse. « L’enfant 
sacré » de Paolo Scudi a été récompensé pur 
sa part pour le meilleur scénario, et, Hilmi 
Dridi et Lydia Chabout pour les prix d’inter-
prétation, ainsi que la réalisatrice Anne-Marie 
Jasser pour la mise en scène de « Palestine 36 
». Une mention a également récompensé la 
performance d’un jeune acteur dans le film « 
Ibn » (Fils) de Nacho Lacasa. 
Dans la catégorie du court métrage, le film « 
Derniers miracles » du réalisateur Abdelwa-
hab Chouki a remporté le prix du meilleur 

film, tandis que des mentions spéciales ont été 
attribuées à « Healing » de Serine Achir et « 
Autopsie d’un cafard domestique » de Joseph 
Zarzour.  Côté documentaire, « Mon père et 
Kadhafi » de Jihan Kilkhiya s’est imposé 

comme meilleur œuvre, accompagné de men-
tions pour « Station finale 60 » de Sidi Ahmed 
Simiane et « Mes derniers mémoires » de 
Mohamed Wali. Le festival a également dis-
tingué des expériences innovantes, à l’image 
du prix du meilleur court métrage utilisant 
l’intelligence artificielle, décerné à « Fais un 
vœu » de Hakan Kemiksiz. Dans la section « 
Annaba, fabrique du cinéma », un hommage a 
été rendu à de jeunes créateurs, avec une men-
tion pour « L’angle où nous nous sommes ren-
contrés » de Yasmine Bouabid et le prix « Pla-
teau 19 » attribué à Maimouna Amal Blidi, 
tandis que le prix du meilleur projet est reve-
nu à « En attendant le paradis » de Mohamed 
Siam. Enfin, la plus haute distinction du festi-
val, le Grand Prix, est revenue au film égyp-
tien « Aïcha ne peut pas s’envoler loin », salué 
pour sa force narrative et sa portée humaine. 

Amine B.
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Précision importante sur l’intérêt 
des Citizens pour Ibrahim Maza 

Le nom du nouveau joyau algérien Ibrahim Maza a été associé ces dernières semaines à un grand club 
bien connu des supporters algériens : Manchester City. 

L
’actuel club de Rayan Aït-Nouri, où a 
également brillé Riyad Mahrez par le 
passé, suivrait de près la progression du 

jeune talent. Mais qu’en est-il réellement ? 
Selon le journaliste du Manchester Evening 
News Simon Bajkowski, il reste très diffi-
cile d’identifier précisément tous les 
joueurs observés par le club mancunien. La 
raison est simple : les Citizens disposent 
d’un réseau de recrutement mondial extrê-
mement développé, avec des scouts pré-
sents aux quatre coins du globe. 
Dans ce contexte, Ibrahim Maza figure bel 
et bien parmi les nombreux joueurs suivis 
par Manchester City. Toutefois, cette liste 
serait particulièrement longue et compren-
drait une multitude de jeunes talents sur-
veillés par le club anglais. 
Le fait que Maza apparaisse dans les radars 
des Citizens ne signifie pas forcément 
qu’un transfert est à l’étude ou que des dis-
cussions ont été engagées avec le Bayer 
Leverkusen. Pour l’instant, il s’agirait sim-
plement d’un suivi parmi d’autres dans la 
stratégie de recrutement du club anglais en 
vue du prochain mercato estival. Quoi qu’il 
en soit, l’explosion du talent d’Ibo cette 
saison attire logiquement l’attention de plu-
sieurs clubs européens. Avec sa marge de 
progression et son potentiel encore impor-
tant, de nombreuses formations pourraient 
être tentées de passer à l’action dans les 
mois à venir. Le temps dira si l’intérêt de 
Manchester City se transformera en véri-
table offensive lors du prochain mercato. 
Selon une information exclusive à La 

Gazette du Fennec nous pouvons affirmer 
que Rayan Aït-Nouri n’a pas été sondé par 
ses dirigeants pour avoir son avis sur son 
coéquipier en sélection comme il est fré-
quent dans ce cas de figure. Lorsqu’il évo-

luait à Wolverhampton par exemple, Ait-
Nouri avait été approché concrètement par 
ses dirigeants pour transmettre l’intérêt des 
Wolves à Mohamed Amine Amoura avant 
qu’il ne rejoigne Wolfsburg.

BENBOT 
“Prêt à reprendre du service avec la sélection nationale” 

LE GARDIEN  de but de l’USMA Alger, 
Oussama Benbot, n’exclut pas un retour 
en équipe nationale de football, quelques 
mois seulement après avoir annoncé sa 
retraite internationale, au terme de la 
Coupe d’Afrique des nations CAN-2025. 
S’exprimant à l’issue du succès décroché 
en finale de la Coupe d’Algérie 2025-
2026 face au CR Belouizdad (2-1), jeudi 
au stade Nelson-Mandela de Baraki, le 
gardien algérois s’est dit disposé à recon-
sidérer sa position, à l’approche de la 
Coupe du monde de football 2026 prévue 

du 11 juin au 19 juillet. 
“ Je suis totalement prêt à revenir en 
sélection. Si je suis appelé, je répondrai 
présent pour défendre les couleurs natio-
nales lors du Mondial. Participer à une 
Coupe du monde reste un objectif majeur 
pour tout joueur”, a-t-il déclaré en zone 
mixte. 
Lucide face à cette conjoncture, Benbot 
assure rester à l’écoute, tout en affichant 
son attachement aux instances fédérales : 
“Il existe un respect réciproque avec le 
président de la FAF”, a-t-il souligné. 

Interrogé sur la victoire en finale face au 
Chabab, le portier des Rouge et Noir a 
estimé que cette 10e consécration dans 
l’épreuve populaire sera un véritable sti-
mulent en vue du rendez-vous continental 
“Cette victoire en Coupe d’Algérie inter-
vient au bon moment pour nous, cela va 
nous permettre de préparer la finale de la 
Coupe de la Confédération face au Zama-
lek dans les meilleures conditions.” 
“ Depuis mon arrivée à l’USMA, j’ai 
gagné des titres. Je remercie tous ceux qui 
me soutiennent”, a-t-il conclu

YACINE ADLI 
“J’ai été sincère avec Petkovic”

ALORS  ;qu’il n’y était pas allé avec le dos de la cuillère pour choi-
sir l’équipe de France, Yacine Adli a fait son mea culpa par rapport 
à l’Algérie. Yacine Adli aurait-il des remords ? C’est en tout cas ce 
qu’a laissé transparaître le milieu d’Al-Shabab lors d’un entretien 
accordé au média SportTeam. 
Après avoir heurté les supporters algériens en arguant « jouer au 
plus haut niveau possible » en référence à l’équipe de France, puis 
s’être fâché avec ces derniers par médias interposés et s’être excu-
sé avant d’enfoncer le clou en affirmant ne pas revenir sur sa déci-
sion, l’ancien espoir de l’AC Milan admet s’être « trompé ». 
« J’admets que j’ai fait des erreurs. » 
Une discussion a eu lieu avec Petkovic 
Le milieu de 25 ans informe avoir discuté récemment avec Vladi-
mir Petkovic, le sélectionneur des Fennecs qui l’a déjà coaché à 
Bordeaux. Dans un extrait, il ajoute avoir « été sincère avec lui », 
sans que l’on sache s’il pousse pour une convocation à moins de 45 
jours du début de la Coupe du monde 2026 (du 11 juin au 19 juillet) 
ou s’il s’est fait une raison. 
En tout cas, la tendance du côté des supporters est à un « non » sec, 
comme l’illustre un florilège de réactions publié par La Gazette du 
Fennec. Visiblement, ces derniers n’ont pas digéré son manque de 

tact au moment de son choix. 
« Tu peux encore attendre jusqu’en 2030, tu ne seras pas sélec-
tionné », « Qu’il regarde la Coupe du monde à la télé », « De toute 
façon pour l’Algérie il n’a plus le niveau », peut-on lire çà et là. 

AÏSSA MANDI PARMI 
LES MEILLEURS ! 
AUTEUR d’un mois d’avril solide et 
abouti sous les couleurs du LOSC 
Lille, Aïssa Mandi s’est distingué en 
figurant dans le XI type mensuel des 
cinq grands championnats européens 
établi par Sofascore. 
Avec une note de 7,73, le défenseur 
algérien s’impose dans une ligne 
défensive composée de profils perfor-
mants, confirmant son excellente dyna-
mique sur la fin de saison. À 34 ans, 
Mandi continue de prouver qu’il reste 
un élément fiable et précieux au plus 
haut niveau, grâce à son intelligence de 
jeu et son sens du placement. Durant 
ce mois d’avril, l’ancien joueur du 
Real Betis a été l’un des piliers de la 
défense lilloise. Solide dans les duels, 
propre dans ses relances et rarement 
pris à défaut, il a largement contribué 
aux bonnes performances défensives 
des Dogues. Sa régularité lui permet 
aujourd’hui de rivaliser avec certains 
des meilleurs défenseurs évoluant dans 
les grands championnats européens. 
Au-delà des statistiques, c’est surtout 
son rôle dans l’équilibre collectif qui 
ressort. Mandi incarne cette sérénité 
défensive qui rassure tout un bloc équi-
pe. Sa capacité à lire les situations et à 
anticiper les mouvements adverses fait 
de lui un atout majeur dans les 
moments clés. 
Cette présence dans l’équipe-type men-
suelle de Sofascore vient ainsi récom-
penser un mois particulièrement réussi, 
mais aussi une constance affichée 
depuis plusieurs semaines. Elle confir-
me également son importance grandis-
sante au sein du LOSC, où il s’est 
imposé comme un cadre incontour-
nable. Pour la sélection algérienne, 
cette montée en puissance est une 
excellente nouvelle. À l’approche du 
tant attendu Mondial, Aïssa Mandi 
apparaît plus que jamais comme un 
leader défensif sur lequel s’appuyer. 
Une reconnaissance méritée pour un 
joueur qui continue de performer avec 
discrétion et efficacité. 
  
ABDELLI ÉCARTÉ PAR 
HABIB BEYE ! 
LA TENSION  continue de monter du 
côté d’Olympique de Marseille. Alors 
qu’en conférence de presse Habib Beye 
avait adopté un ton apaisant pour cal-
mer les rumeurs autour de son vestiai-
re, la décision prise concernant Himad 
Abdelli semble confirmer les tensions 
évoquées ces derniers jours. En effet, 
l’international algérien a été écarté du 
groupe marseillais pour le déplacement 
à Nantes. Une décision forte prise par 
le technicien sénégalais quelques jours 
après le nul frustrant concédé face à 
Nice. Selon les informations du média 
RMC Sport, les deux hommes se 
seraient accrochés dans le vestiaire à 
l’issue de cette rencontre. Une alterca-
tion qui a poussé l’entraîneur à sanc-
tionner son joueur. Habib Beye repro-
cherait notamment à Himad Abdelli 
son comportement, mais aussi des 
prestations jugées décevantes et un 
manque d’implication lors des rares 
opportunités qui lui ont été offertes. 
Trois mois seulement après son arrivée 
à l’Olympique de Marseille, la situa-
tion d’Abdelli devient particulièrement 
préoccupante. Le milieu offensif avait 
pourtant insisté pour quitter Angers 
lors du mercato hivernal afin de 
rejoindre le club phocéen, considéré 
comme son club de cœur. 
Pour l’instant, ce choix semble tourner 
au cauchemar. Entre temps de jeu limi-
té et tensions internes, la trajectoire du 
joueur est clairement freinée. Une 
situation qui pourrait également avoir 
des conséquences sur son avenir avec 
l’équipe d’Algérie, à quelques 
semaines du début des préparatifs pour 
la Coupe du Monde 2026. 
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Le 77e Congrès de la FIFA pour  
un dernier mandat d’Infantino 

Le 76e Congrès de la FIFA, qui s’est déroulé dans la ville de Vancouver, au Canada, s’est clôturé jeudi soir comme l’avait prévu son 
président, Gianni Infantino : une Coupe du monde 2026 avec la participation de l’Iran, une bonne santé financière et une réélection en 

2027 

L
e Congrès de la FIFA, qui s’est réuni 
jeudi 30 avril à Vancouver, au Canada, 
le 30 avril, se voulait être sous le signe 

du rassemblement, du respect et de l’éter-
nelle lutte contre le racisme dans le foot-
ball. Pour ce deuxième Congrès tenue au 
Canada, après celui de 1976, les premiers à 
avoir pris la parole sont le président de la 
Concacaf, Victor Montagliani, et le prési-
dent de l’Association canadienne de soc-
cer, Peter Augruso, pour souhaiter la bien-
venue aux congressistes. 
Dans son discours d’ouverture, le prési-
dent de la FIFA, Gianni Infantino, a souli-
gné le pouvoir unique du football de bâtir 
des ponts dans un monde divisé, alors que 
les 48 associations membres participantes, 
dont l’Iran, se préparent à briller lors de la 
Coupe du Monde de la FIFA de cette année 
et à transmettre un puissant message d’uni-
té. 
‘’Bien sûr, l’Iran participera à la Coupe du 
Monde de la FIFA 2026 et, bien sûr, l’Iran 
jouera aux États-Unis d’Amérique. Et la 
raison en est très simple, chers amis : c’est 
parce que nous devons nous unir, nous 
devons rassembler les peuples’’, a affirmé 
le président Infantino. ‘’C’est ma respon-
sabilité ; c’est notre responsabilité. Le 
football unit le monde. La FIFA unit le 
monde. Vous unissez le monde. Nous unis-
sons le monde. Et nous devons toujours 
nous souvenir qu’il faut être positifs. Il 
faut sourire ; il faut être heureux. Il y a déjà 
assez de problèmes dans le monde. Il y a 
déjà assez de gens qui cherchent à diviser. 
Si personne ne s’efforce d’unir, que 
deviendra notre monde ? Nous devons 
agir.’’ 
Par ailleurs, le Congrès a approuvé le Rap-
port annuel 2025 de la FIFA , incluant le 
budget du cycle 2027-2030, qui prévoit 
des recettes record de 14 milliards de dol-
lars. 
Cela signifie qu’un montant sans précé-
dent sera mis à la disposition de la FIFA 
pour réinvestir dans le football. Les 211 

associations membres bénéficieront ainsi 
d’un financement pour le développement 
de la discipline, soit une augmentation de 
huit fois par rapport aux programmes en 
vigueur avant 2016, tandis que les inves-
tissements de FIFA Forward atteindront un 
nouveau sommet de 2,7 milliards de dol-
lars.  ‘’Je tiens à souligner que, de toute 
évidence, le programme Forward de la 
FIFA a eu un impact considérable. Au 
cours des dix dernières années, nous avons 
investi 5 milliards de dollars dans le déve-
loppement du football’’. 
‘’Il est absolument essentiel que nous 
investissions et que nous augmentions nos 
programmes d’investissement. Je peux 
également vous assurer que ces 2,7 mil-
liards de dollars que nous investissons 
dans le prochain cycle pour Forward ne 
sont qu’un point de départ, le minimum de 
ce que nous faisons et de ce que nous vou-
lons faire, et que nous ferons certainement 

beaucoup plus’’, a-t-il ajouté. ‘’Ces 2,7 
milliards de dollars représentent huit fois 
plus que ce qui a été fait par le passé.’’ 
Enfin, le président de la FIFA a déclaré son 
intention de se représenter l’année pro-
chaine. Le 77e Congrès se tiendra le jeudi 
18 mars 2027 à Rabat, au Maroc.  Aupara-
vant, un Congrès extraordinaire de la 
FIFA, organisé virtuellement et spécifique-
ment pour désigner les pays hôtes des édi-
tions 2031 et 2035 de la Coupe du Monde 
Féminine aura lieu le lundi 23 novembre 
2026 
 
JIBRIL RAJOUB REFUSE DE SERRER 
LA MAIN À UN DIRIGEANT ISRAÉLIEN 
Le président de la Fédération palestinienne 
de football, Jibril Rajoub, a refusé de ser-
rer la main du vice-président de la Fédéra-
tion israélienne de football, Basim Sheikh 
Suliman, lors d’un échange tendu au 
Congrès de la FIFA, jeudi. Les deux 

hommes avaient été appelés à la tribune 
par le président de la FIFA, Gianni Infanti-
no, mais Rajoub a refusé de se tenir aux 
côtés de Basim Sheikh Suliman, citoyen 
israélien arabe représentant la Fédération 
israélienne de football. “Je ne peux pas ser-
rer la main de quelqu’un que les Israéliens 
ont amené pour blanchir leur fascisme et 
leur génocide ! Nous souffrons”, a déclaré 
Jibril Rajoub Dans son compte-rendu, la 
FIFA a rappelé que la proposition initiale 
soumise par la Fédération palestinienne de 
football (PFA) lors du 74e Congrès a été 
traitée par les instances compétentes de la 
FIFA, faisant dire à Infantino : ‘’Il ne faut 
jamais oublier une chose : vos deux fédé-
rations ont les mêmes droits. Le droit d’or-
ganiser le football sur vos territoires res-
pectifs, le droit de représenter vos pays sur 
la scène internationale, et le droit et le 
devoir d’inculquer à vos enfants l’amour 
du football et le respect mutuel’’.   

Éliminatoires JO 2028 : l’Algérie connaît  
son parcours africain 

LA CONFÉDÉRATION  Africaine de Foot-
ball (CAF) a officialisé le tirage au sort des 
éliminatoires pour les Jeux Olympiques de 
Los Angeles 2028. 
La sélection nationale féminine algérienne, 
en progression constante ces dernières 
années, entre désormais dans la phase 
compétitive avec un objectif bien défini : 
décrocher l’une des deux places africaines 
en jeu. 
Un second tour à portée de main 
Le parcours algérien débutera en octobre 
2026 face à la République centrafricaine. 
Un adversaire à la portée d’une équipe 
algérienne qui monte en puissance, et qui 
devra toutefois aborder ce match avec le 
sérieux nécessaire pour entrer dans la com-
pétition dans les meilleures conditions pos-
sibles. 
En cas de qualification, les coéquipières de 
Lina Boussaha affronteront entre février et 
mars 2027 le vainqueur de la rencontre 
entre le Burkina Faso et la Guinée équato-
riale. Deux profils différents — l’un plus 
athlétique, l’autre plus technique — face 
auxquels la sélection algérienne devra 
adapter son jeu. Un test qui permettra 
d’évaluer concrètement le niveau de la 

sélection dans ce nouveau cycle. 
C’est à ce stade, en octobre 2027, que la 
hiérarchie continentale sera réellement 
mise à l’épreuve. Selon les résultats des 
autres poules, l’Algérie pourrait croiser le 
fer avec des nations comme le Cameroun, 
la Côte d’Ivoire, la RD Congo ou la Gui-
née — toutes des équipes solidement 
implantées dans le paysage du football 
féminin africain. Ce tour représente le véri-

table seuil de confirmation pour une sélec-
tion qui ambitionne de s’installer parmi 
l’élite du continent. 
Si l’Algérie franchit ce cap, elle disputera 
entre novembre et décembre 2027 le der-
nier tour, décisif, face à l’un des cadors 
africains — Nigeria, Maroc, Tunisie ou 
Sénégal potentiellement au rendez-vous. 
Se qualifier à ce niveau serait un premier 
historique pour le football féminin algé-

rien, et une consécration du travail mené 
par le staff de Farid Benstiti. 
Interrogée sur le calendrier chargé qui 
attend la sélection, le milieu de terrain 
d’Al-Ittihad, Lina Boussaha, a affiché une 
détermination sans faille. Si les ambitions 
olympiques sont dans toutes les têtes, la 
priorité reste immédiate : 
« Pour le moment, nous sommes pleine-
ment focalisées sur la Coupe d’Afrique qui 
arrive cet été, parce que c’est la prochaine 
grande échéance », confie-t-elle. « Mainte-
nant, on sait aussi que ce match contre la 
Centrafrique a une importance énorme 
puisqu’il lance notre parcours vers une 
qualification olympique. Ce sera un pre-
mier tour à ne surtout pas négliger, et nous 
le préparerons avec beaucoup de sérieux. » 
  
ÉLIMINATOIRES JO 2028 : LE  
CALENDRIER COMPLET DES VERTES 
2e Tour (oct. 2026) : Centrafrique 
3e Tour (fév./mars 2027) : Burkina Faso ou 
Guinée équatoriale 
4e Tour (oct. 2027) : Guinée, Cameroun, 
RDC ou Côte d’Ivoire 
5e Tour (nov./déc. 2027) : qualifié zone 
(Nigeria, Maroc, Tunisie, Sénégal, etc.) 
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L
e géant de Cupertino a dévoilé ce jeudi 
les chiffres de son dernier trimestre, 
marqué par des performances excep-

tionnelles sur l'ensemble de son catalogue. 
Et, sans surprise, les smartphones pèsent 
lourd dans cette réussite. Kevan Parekh, 
directeur financier du groupe, a lâché une 
phrase qui résume l'ampleur du succès lors 
d'un entretien accordé au Financial Times 
: la famille iPhone 17 représente désor-
mais « la gamme la plus populaire de notre 
histoire ». Une déclaration qui confirme ce 
que l'on pressentait depuis plusieurs 
semaines, à savoir que la popularité de 
l'iPhone 17 dépasse celle de toutes les 
générations précédentes. 
 
iPhone 17 : un record sans précédent, 
mais sans données chiffrées 
Parekh n'a fourni aucune métrique précise 

pour étayer son affirmation. S'agit-il du 
volume total d'unités vendues ? Du chiffre 
d'affaires généré ? De la vitesse d'adoption 
par rapport aux lancements antérieurs ? La 
formulation laisse entendre que la gamme 
actuelle surpasse toutes ses devancières, 
mais Apple garde les données exactes pour 
elle. La conférence téléphonique consa-
crée aux résultats financiers pourrait 
apporter des éclaircissements complémen-
taires, bien que la firme reste générale-
ment avare en statistiques détaillées sur 
ses ventes d'iPhone. 
Ce qui transparaît néanmoins, c'est une 
dynamique commerciale très forte. 
L'iPhone 17, l'iPhone 17 Pro et l'iPhone 17 
Pro Max ont régulièrement été présentés 
comme de solides succès. Mais la perfor-
mance globale de la gamme implique for-
cément que l'iPhone Air contribue lui aussi 

solidement aux résultats, même si ce 
modèle a pu rester en dessous de certaines 
attentes. 
Apple assure avoir gagné du terrain 
face à Android 
Le CFO d'Apple ne s'est pas contenté de 
célébrer les ventes. Il a également déclaré 
au Financial Times que l'entreprise estime 
avoir « gagné des parts de marché durant 
le trimestre ». Autrement dit, la croissance 
des iPhone dépasse celle de l'écosystème 
Android dans son ensemble. Une perfor-
mance qui suggère qu'Apple grignote du 
terrain face à ses concurrents directs 
comme Samsung, Google ou les fabricants 
chinois. 
Cette déclaration installe surtout un nou-
veau point de référence dans le calendrier 
d’Apple. Après une génération présentée 
comme la plus populaire jamais lancée par 

la marque, l’iPhone 18 aura fort à faire 
pour prendre la relève, bien que le modèle 
de base puisse faire l'objet de compromis. 
Pour Apple, la prochaine marche consiste-
ra donc à prolonger cette dynamique sans 
pouvoir s’appuyer sur l’effet de surprise 
d’un lancement déjà qualifié de record. 
Autant dire que la barre est haute.

TECH

Apple : les iPhone 17 deviennent les plus populaires 
jamais lancés 

Apple vient de signer un nouveau trimestre record. Son directeur financier assure que la gamme iPhone 17, lancée fin 2025, est 
devenue la plus populaire de l’histoire du groupe. 

La console MSI Claw 8 EX 
et sa puce Panther Lake 
Arc G3 Extreme listées en 
Italie à un prix record ! 
L'INFLATION sur la DRAM et la NAND 
a bon dos : le prix de la nouvelle console 
portable Claw de MSI va dissuader 
nombre de joueurs ! 
La première console portable Panther 
Lake Arc G3 est une réalité. Elle est fabri-
quée par MSI et se base évidemment sur 
une puce Intel. Hélas, elle sera plus que 
jamais réservée à une élite fortunée si l'on 
en croit l'information qui émane d'un 
revendeur italien. 
 
Deux versions de la puce Arc G3 
(Panther Lake) 
En milieu de semaine, Robert Hallock a 
été interviewé par le site allemand PC 
Games Hardware. Le VP et General 
Manager d'Intel y mentionne de manière 
on ne peut plus explicite les puces Panther 
Lake Arc G3. 
Ces puces sont certes un secret de polichi-
nelle – Intel ayant notamment diffusé des 
feuilles de route qui associent les proces-

seurs Panther Lake et les cœurs Xe3 –, 
mais c'est la première fois qu'un officiel 
du groupe américain se permet de les évo-
quer sans la moindre ambiguité avec, pour 
l'heure, deux CPU envisagés : l'Arc G3 et 
l'Arc G3 Extreme. 
Dans les deux cas, on parle d'une partie 
CPU à 14 cœurs (2 P-cores, 8 E-cores, et 
4 LP-cores) avec, toutefois, une légère 
différence au niveau des fréquences de 
fonctionnement : 4,6 GHz pour l'Arc G3 
et 4,7 GHz pour l'Arc G3 Extreme.  

Cela dit, c'est au niveau de l'iGPU que la 
distinction se fait réellement avec un net 
avantage pour la version Extreme.  
Quand l'Arc G3 doit se contenter de 10 
cœurs GPU Xe3, cadencés à 2,2 GHz, la 
version Extreme peut se targuer de dispo-
ser de deux cœurs supplémentaires (12 
donc) à une fréqunce une nouvelle fois 
légèrement supérieure, 100 MHz de plus à 
2,3 GHz donc. Dans les deux cas, on parle 
de RAM en LPDDR5X à 8533 MT/s, 
moins que les 9600 MT/s des puces Pan-

ther Lake des laptops.  
 
1 599 euros pour la console Arc G3 
Extreme de MSI ! 
Intéressantes, ces spécifications tech-
niques laissent à penser que l'Arc G3 et, 
plus encore, l'Arc G3 Extreme seront à 
même d'offrir de belles performances 
ludiques, bien supérieures à ce que l'on 
connaît actuellement. Problème, tout porte 
aujourd'hui à croire qu'Intel entend profi-
ter de la qualité de ses puces qu'il n'entend 
pas brader.  
Bien au contraire. C'est vrai, il ne s'agit 
pas encore d'informations officielles, mais 
la fuite liée à un revendeur italien ne fait 
que confirmer de précédentes rumeurs : 
elle souligne un coût très élevé pour la 
première console à utiliser cette puce.  
Listée, la MSI Claw 8 EX AI+ affiche une 
référence spécifique.  
– CG3EM-013IT – laquelle se rapporte à 
la puce Arc G3 Extreme d'intel. La puce 
est ici complétée par 32 Go de RAM, 1 To 
de SSD, un écran 8 pouces 1 920 x 1 200 
donné pour une fréquence de 120 Hz et 
une batterie de 80 Wh. Des caractéris-
tiques très intéressantes pour une machine 
prometteuse.
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O
n n'arrête plus Adobe. Avec ces nou-
velles fonctions pour Photoshop et 
Lightroom, l'éditeur s'attaque à une 

série de petites tâches chronophages qui 
finissent par grignoter du temps dans tous 
les flux de production. 
Recomposer une image, remettre de 
l'ordre dans un fichier PSD devenu illi-
sible, retrouver un visuel perdu dans une 
photothèque ou offrir un rendu nostal-
gique en un clic à une série de clichés, 
c'est sur ce terrain très concret que le cali-
fornien progresse ce mois-ci. 
 
Photoshop fait pivoter les objets et 
remet de l'ordre dans les fichiers 
Côté Photoshop, la nouveauté la plus 
visible s'appelle Rotation de l'objet. 
Désormais accessible à tous, l'outil permet 
de faire pivoter ou d'incliner un élément 
2D en lui donnant un effet de profondeur 
proche d'un rendu 3D, avec une prévisua-
lisation directement sur la zone de travail 
avant export en pleine résolution. L'idée 
est de permettre de tester rapidement un 
nouvel angle sans devoir reconstruire 
toute la scène. 
Adobe ajoute aussi une fonction discrète, 
mais probablement la plus utile au quoti-
dien. Avec Layer Cleanup, Photoshop peut 
supprimer les calques vides et renommer 
automatiquement les autres en fonction de 
leur contenu. Sur des fichiers accumulant 
les retouches, les variantes et les allers-
retours en équipe, ce n'est pas la fonction 
la plus spectaculaire, mais c'est sans doute 

l'une de celles qui peuvent faire gagner le 
plus de temps sur un projet collectif. 
 
Lightroom accélère la recherche  
et le tri 
L'appli préférée des photographes profes-
sionnels et des passionnés de la photo évo-
lue dans la même logique. Adobe amélio-

re la recherche de Lightroom, qui permet 
désormais de retrouver plus facilement 
des images à partir d'une description for-
mulée en langage naturel. 
En parallèle, l'application reçoit de nou-
veaux presets inspirés du cinéma, pensés 
pour obtenir plus rapidement certains ren-
dus visuels, notamment sur des tonalités 

plus chaudes ou plus nostalgiques. 
L'éditeur promet aussi des gains côté per-
formances.  
Lightroom doit ainsi accélérer le tri assis-
té des images et rendre certains réglages 
nettement plus réactifs, avec des curseurs 
annoncés jusqu'à cinq fois plus rapides. Il 
n'y a pas que l'IA dans la vie...

Photoshop et Lightroom gagnent de nouvelles fonctions : 
lesquelles vont vraiment vous faire gagner du temps ? 

Le champion de la créativité numérique déploie une nouvelle série de fonctions dans ses logiciels phares, Photoshop et Lightroom, 
conçues pour accélérer un peu plus les manipulations les plus répétitives du quotidien. 

DE NOUVEAUX tests réalisés en aveugle, 
de nouvelles impressions recueillies par 
ComputerBase afin de laisser les joueurs 
s'exprimer sur les dernières techniques de 
mise à l'échelle. 
Vous vous en souvenez peut-être, en 
février dernier, le site ComputerBase a 
publié un dossier afin de laisser les 
joueurs comparer DLSS, FSR et mode 
natif sur certains jeux. Des essais menés 
en aveugle pour vérifier le ressenti des 
techniques de mise à l'échelle de nos 
cartes graphiques. 
 
Sept jeux pour départager les trois  
upscalers 
Quelques semaines après leur premier 
article, les Allemands de ComputerBase 
ont donc décidé de remettre à contribution 
leur communauté au travers d'un second 
test en aveugle pour, cette fois, mettre à 
l'épreuve FSR 4.1. 
De fait, il n'est plus question d'opposer 

l'upscaling d'AMD ou de NVIDIA au 
mode de rendu natif, pas plus d'ailleurs 
qu'il n'est question d'intégrer le XeSS, la 
technique conçue par Intel. La seconde 
édition de ce passionnant travail se focali-
se donc sur FSR 4.1, arrivé en mars der-
nier à la faveur du lancement des nou-
veaux pilotes Adrenalin en version 26.3.1. 
Logiquement, principe et fonctionnement 
de cette nouvelle expérience sont iden-
tiques à la précédente : les rédacteurs de 
ComputerBase ont activé les trois tech-
niques de rendu sur 7 jeux et demandent 
aux visiteurs du site de voter pour celui 
qu'ils préfèrent, sachant qu'il est aussi 
possible de ne donner aucune préférence, 
en indiquant qu'on ne fait guère la diffé-
rence. 
Les sept jeux concernés sont : Anno 117, 
ARC Raiders, Assassin's Creed Shadows, 
Call of Duty: Black Ops 7, Kingdom 
Come: Deliverance 2, Resident Evil 
Requiem et The Last of Us Part I. Notez 

donc qu'ils diffèrent pas mal de la précé-
dente sélection. 
 
DLSS 4.5 systématiquement devant 
FSR 4.1/FSR 4.0 
Notez aussi que si, comme sur le premier 
dossier, il n'est pas question de juger sur 
des images fixes, contrairement à ce que 
certains lecteurs avaient cru, les rédac-
teurs de ComputerBase proposent bien de 
courtes vidéos.  
Après avoir vu les vidéos, les lecteurs du 
site pouvaient donc voter et il convient 
tout d'abord de souligner que le nombre 
de participants est très nettement inférieur 
à celui du premier dossier.  
On parle parfois de diviser par dix les 
votants. De plus, dans la plupart des cas, 
près de 50 % des lecteurs n'ont pas expri-
mé de vote. 
Première information importante malgré 
tout : au moins un tiers des votants a eu du 
mal à voir une quelconque différence 
entre les trois techniques de mise à 
l'échelle avec un résultat qualifié de  
« équivalent ».  
Forcément, cela tempère nettement les 
avis exprimés par les autres votants qui, 
cependant, semblent donner un avantage 
au DLSS 4.5 de NVIDIA. 
Dans cinq cas sur sept, DLSS 4.5 est le 
premier choix des joueurs, devant le vote 
« équivalent ». Même lorsqu'il n'est pas en 
tête, DLSS 4.5 devance à chaque fois FSR 
4.0 et FSR 4.1. Motif de satisfaction pour 
AMD : ce dernier est certes dépassé par 
DLSS 4.5, mais il est systématiquement 
préféré à FSR 4.0, lequel est très large-
ment distancé sur tous les jeux. Enfin, il 
est intéressant de rappeler – comme le 
font nos confrères en fin de dossier – que 
l'implémentation de FSR 4.1 n'entraîne 
aucune perte au niveau des performances, 
et ce, que l'on parle du mode performance 
ou du mode qualité. En revanche, le gain 
par rapport à un mode de rendu natif est, 
bien sûr, très impressionnant. 

Tests en aveugle : FSR 4, FSR 4.1 et DLSS 4.5 vus  
par les joueurs !

Opérateur et Analyste, les 
2 premiers agents IA 
intégrés par Qonto 
LA LICORNE Qonto a déployé deux 
premiers agents IA dans son application 
: Opérateur et Analyste. Ils permettent à 
l’utilisateur l’exécution déléguée de cer-
taines opérations et l’interrogation des 
données. Un 3e agent, le Collecteur, est 
prévu. 
En 2024, la fintech Qonto lançait sa 
stratégie GenAI. La licorne mettait alors 
l’accent sur les usages internes de l’in-
telligence artificielle. Un chatbot de 
type FAQ, baptisé Moshi, entrait égale-
ment en service.  
En ce qui concerne l’intégration de l’IA 
directement au sein des services desti-
nés aux clients, Qonto avançait là de 
manière exploratoire. En 2026, et de 
manière alignée avec la tendance sur le 
marché, la startup embarque de l’IA 
dans son produit. 
 
De Moshi, chatbot FAQ, à des agents 
spécialisés 
Les utilisateurs de son appli ont ainsi 
accès à deux agents IA spécialisés nom-
més L'Opérateur et L'Analyste. L'initia-
tive vise à automatiser certaines opéra-
tions et à faciliter l’interrogation des 
données en langage naturel. 
Cette stratégie de délégation à des 
agents promet un gain de productivité 
tangible et de transformer la gestion 
comptable en un système proactif 
capable d'anticiper les besoins opéra-
tionnels. C’était d’ailleurs la promesse 
faite en 2024 lors de Big Data Paris. 
L'Opérateur se positionne comme le 
bras armé de l'exécution financière, 
conçu pour absorber la friction liée au 
traitement des flux sortants et entrants. 
Sa fonction primaire est de transcrire 
des instructions en langage naturel en 
opérations bancaires structurées.
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C’
est une histoire fasci-
nante que nous raconte 
Jean-Marie Soulard. En 

décembre 2024, il est devenu 
propriétaire du château de la 
Renaudie à Saint-Front-la-
Rivière (Dordogne). Enfin plu-
tôt de ses ruines, puisqu’il a été 
laissé à l’abandon pendant plus 
de 200 ans. L’homme de 56 ans 
a décidé de l’acheter après 
avoir appris totalement par 
hasard que ses ancêtres ont 
jadis été propriétaires de l’édi-
fice, érigé au XIIe siècle puis 
rebâti au XVe siècle. 
C’est une histoire fascinante 
que nous raconte Jean-Marie 
Soulard. En décembre 2024, il 
est devenu propriétaire du châ-
teau de la Renaudie à Saint-
Front-la-Rivière (Dordogne). 
Enfin plutôt de ses ruines, 
puisqu’il a été laissé à l’aban-
don pendant plus de 200 ans. 
L’homme de 56 ans a décidé de 
l’acheter après avoir appris 
totalement par hasard que ses 
ancêtres ont jadis été proprié-
taires de l’édifice, érigé au 
XIIe siècle puis rebâti au XVe 
siècle. 
 
« On a tout de suite senti un 
truc » 
Tout commence il y a une tren-
taine d’années lorsque Jean-
Marie Soulard, qui vit près de 
Poitiers, rend visite à l’une de 
ses cousines en Dordogne. Sur 
sa carte routière, il voit la men-
tion « château en ruine ». Pas-
sionné d’histoire et amoureux 
des vieilles pierres, il se rend 
sur place avec sa mère. « C’est 
difficile à expliquer mais on a 
tout de suite senti un truc, nous 
confie-t-il. On a fait le tour 
mais on n’a pas pu voir grand-
chose car il était recouvert par 
la végétation. » 
La visite s’achève et il reprend 
le cours de sa vie… avant de 
faire une découverte inatten-
due il y a un peu plus de trois 
ans. Fan de reconstitution his-
torique, le militaire à la retraite 
se met en tête de fouiller dans 

son passé. Il effectue alors des 
recherches généalogiques sur 
sa famille, notamment du côté 
de sa mère. « C’est comme 
cela que j’ai découvert que les 
du Barry, premiers proprié-
taires du château, étaient mes 
aïeux », raconte-t-il, encore 
médusé. 
 
Un an pour 
tout débroussailler 
Comme beaucoup, Jean-Marie 
Soulard rêvait enfant de deve-
nir chevalier. Mais il ne s’at-
tendait « pas du tout » à être 
châtelain un jour. « Ma grand-
mère disait qu’il y avait eu 
autrefois un château dans la 
famille, mais personne n’en 
avait eu la preuve… » Passé 
l’effet de surprise, il a décidé 
d’acquérir l’édifice et quelques 
hectares de bois pour la somme 
de 50 000 €. « Je l’ai fait pour 
mes ancêtres, mais aussi pour 
lui redonner vie. Il ne pouvait 
pas rester dans cet état, il fallait 
le sauver. » 
Pendant plus d’un an, il a passé 
son temps à débroussailler. « 
Des arbres avaient poussé par-
tout. Il y avait aussi des ronces 
à ma taille et je fais 1m86 ! On 
n’arrêtait pas de se faire piquer 
», se souvient-il en souriant. Il 
faut dire que la nature avait 
repris ses droits depuis toutes 
ces années : le château a été 
habité par de nombreuses 
familles jusqu’à la Révolution 
française. Puis il a été aban-

donné, partiellement incendié 
et utilisé comme carrière de 
pierre. « Les anciens proprié-
taires ne s’en occupaient pas, 
ils y venaient juste pour faire 
un barbecue l’été. » 
 
« Je m’éclate » 
Jean-Marie Soulard ne cache 
pas son ambition : il veut res-
taurer le château de ses aïeux 
dans l’espoir de pouvoir y 
vivre un jour. « Je sais que 
c’est un grand rêve. Mais ici, je 
suis un grand enfant. Je 
m’éclate et je me sens bien. » 
En septembre 2024, alors qu’il 
n’était pas encore propriétaire, 
il y a passé sa première nuit à 
la belle étoile.  
« J’étais tout seul au milieu des 
bois et j’étais le plus heureux 
du monde », se remémore-t-il, 
les yeux encore émerveillés. Il 
a depuis réitéré l’expérience 
avec son fils, Arthur. 
Le châtelain sait toutefois 
qu’avant de poser ses valises, 
de très nombreuses années de 
travaux l’attendent. Car si le 
débroussaillage touche à sa fin, 
le plus gros du chantier débute. 
« Il faut absolument tout refai-
re. Et je suis incapable de vous 
dire combien de temps cela va 
prendre. »  
Cette année, il a notamment 
prévu de créer deux planchers 
pour pouvoir accéder aux 
étages, de reconsolider la porte 
cochère et de couper les der-
niers arbres ayant poussé sur 

les murs. « Je ne peux pas le 
faire seul car certains sont à 25 
mètres de haut. » 
 
Ouvert au public le  
week-end 
Dans cette folle aventure repé-
rée par France 3 Nouvelle-
Aquitaine , Jean-Marie Soulard 
est aidé par sa famille et ses 
amis. Il a également déjà orga-
nisé un camp scout estival. 
Outre les travaux, le passionné 
poursuit ses recherches pour en 
savoir plus sur l’histoire du 
château de la Renaudie. Grâce 
aux archives publiques, un 
proche a pu réaliser une 
reconstitution 3D de l’édifice 
au XVIIe siècle. « On a aussi 
trouvé un inventaire de 1686 
qui contient beaucoup d’infor-
mations. On sait par exemple 
qu’il y avait précisément  
32 chaises dans la salle à man-
ger », s’amuse-t-il. 
Après 230 ans de silence, le 
château de la Renaudie s’ap-
prête donc à revivre grâce à 
son nouveau propriétaire.  
De ce vendredi 1er mai jus-
qu’au dimanche 3 mai, le site 
est exceptionnellement ouvert 
au public à l’occasion de l’opé-
ration Châteaux en fête. Au 
programme : des visites gui-
dées et de nombreuses anima-
tions. Plusieurs artisans seront 
sur place, dont un tailleur de 
pierres. Il y a aura également 
une auberge qui servira des 
boissons et des bons plats.

Fleurir son jardin toute 
l’année avec les bulbes 

SOUS leur forme d’oignons, les bulbes, 
au repos, n’ont l’air de rien. Pourtant, 
une fois mis en terre, ils peuvent produi-
re une magnifique floraison de janvier à 
décembre. Pour pleinement en profiter, 
il faut penser à les planter dès l’automne 
avant les grands froids hivernaux. 
Quoi de plus beau que de pouvoir admi-
rer un perce-neige au cœur de l’hiver ? 
Il apportera une véritable touche de 
gaité à votre jardin. 
Ensuite, en février les premiers nar-
cisses et crocus vont apparaître suivis 
des fritillaires. Puis, quand les beaux 
jours commencent à arriver au prin-
temps les tulipes commencent à colorer 
les massifs en même temps que les 
jacinthes et que les iris bulbeuses. C’est 
à ce moment, courant avril, que vous 
pouvez aussi planter des bulbes de dah-
lia et obtenir une floraison jusqu’au 
mois d’octobre, et ainsi pratiquement 
avoir un jardin fleuri toute l’année. 
 
Les bulbes, une plantation facile 
Vous pouvez planter les bulbes à la main 
ou avec un plantoir à bulbes. Veillez à 
bien caler l’oignon dans son trou à la 
bonne profondeur, sa pointe vers le haut. 
Afin d’obtenir un bel effet de massif il 
est conseillé de planter plusieurs bulbes 
sur une surface plane en rang serré. Au 
préalable veilliez à creuser la terre à la 
bonne profondeur. 
Vous pouvez opter par une plantation 
des bulbes en rang pour créer des 
motifs. Ou alors, pour plus d’originalité, 
les lancer à la volée et les planter où ils 
retombent. 
 
Un minimum d’entretien 
Une fois les bulbes plantés, ils ne se suf-
fisent pas à eux-mêmes. Comme toute 
fleur ils nécessitent un peu d’entretien. 
La vernalisation, qui se produit pendant 
la période hivernale, forme le bouton 
floral au sein du bulbe. Il faut du froid 
pour produire des fleurs ! Pour rallonger 
la durée de floraison au printemps pen-
sez à arroser régulièrement par temps 
sec. 
Au moment de la fanaison, ne touchez 
pas le feuillage. Laissez-le se flétrir 
tranquillement de façon à ce que le 
bulbe puisse reconstituer ses réserves. 
En fonction des bulbes, on peut soit 
arracher les oignons ou alors les laisser 
se naturaliser en terre. Nettoyez et 
séchez ceux qui ont été arrachés et 
entreposez-les dans un endroit frais, sec 
et sombre où ils ne seront pas attaqués 
par le gel ou les rongeurs. 
 
Quelques conseils d’utilisation 
L’un des avantages non négligeables de 
la plantation de bulbes c’est que cela 
reste très économique. Vous pouvez 
récupérer près de 60% de ceux-ci et les 
replanter sans aucune perte de qualité 
l’année suivante. Les espèces comme 
les tulipes botaniques ou les muscaris 
qui se naturalisent, se multiplient sans 
aucune intervention. Il est, cependant, 
nécessaire d’ajouter d’une année sur 
l’autre un complément afin que les mas-
sifs restent toujours bien fournis. 
Pour avoir un rendu esthétique il est 
conseillé de planter les bulbes autour 
d’arbres isolés. Vous pouvez aussi les 
associer à des plantes annuelles, des 
graminées ou vivaces qui masqueront le 
flétrissement après floraison.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

Jean-Marie Soulard a découvert 
par hasard que ses ancêtres 

étaient propriétaires d’un château 
à Saint-Front-la-Rivière (Dor-
dogne). Amoureux des vieilles 

pierres et passionné d’histoire, il 
a décidé de l’acheter en 

décembre 2024 en espérant pou-
voir y vivre un jour. Mais l’édifice 

ayant été abandonné pendant 
plus de 200 ans, les travaux 

s’annoncent colossaux. 

« Il fallait le sauver » : il apprend qu’un 
château en ruine appartenait à sa famille 
et le rachète pour 50 000 € 

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant
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"Un réchauffement planétaire global", ce scénario qui 
expliquerait l'évolution du climat des hémisphères 

nord et sud 

U
ne avancée pour expliquer les méca-
nismes climatiques à l’origine de la 
"bascule bipolaire". Ce phénomène 

apparu sur Terre lors de la dernière pério-
de glaciaire, il y a environ 70 000 à 15 000 
ans, est responsable de l’évolution oppo-
sée du climat des hémisphères nord et sud. 
Si les causes de ce bouleversement ont 
contribué à forger le monde tel que nous le 
connaissons, des chercheurs pensent avoir 
mis en évidence un scénario encore inédit. 
Dans une étude parue au sein de Nature 
Geoscience, une équipe internationale 
menée par l'Ifremer, l'institut français 
dédié à la connaissance de l'océan, identi-
fie le réchauffement climatique planétaire 
comme le facteur à l'origine de cette bas-
cule. 
 
70 000 ans d’histoire des glaciers de 
l’hémisphère Sud reconstitué par les 
chercheurs 
Dans le cadre de leurs recherches, les 
scientifiques se sont rendus au large de la 
Nouvelle-Zélande pour prélever des 

échantillons du sous-sol marin à l'aide 
d'un carottier.  
Ce "carottage sous-marin" a permis de 
recueillir des sédiments glaciogéniques 
(des dépôts de particules et de matériaux) 
abandonnés par les glaciers en mouve-
ment.  
"Ces archives naturelles ont permis de 
reconstituer 70 000 ans d’histoire des gla-
ciers de l’hémisphère Sud", notent les 
chercheurs dans un communiqué. 
Puis, les spécialistes ont comparé ces don-
nées avec celles des glaciers européens et 
nord-américains.  
 
Après analyse, les scientifiques ont obser-
vé des résultats "inattendus".  
En effet, que ce soit dans l'hémisphère 
nord ou sud, les deux glaciers ont "connu 
des phases de recul simultanées". Selon 
les chercheurs "ce synchronisme est 
constaté lors des stades d’Heinrich, des 
épisodes caractérisés par un refroidisse-
ment brutal de l’Atlantique Nord, consé-
cutif à un réchauffement planétaire global 
générant un déversement massif d’eau 
douce dans l’océan". 

Un scénario qui pourrait expliquer la 
“bascule bipolaire” 
Ce phénomène n'a pas été sans consé-
quence sur les océans en ralentissant dura-
blement la circulation méridienne de 
retournement de l’Atlantique (AMOC). 
Ce courant joue un rôle important dans la 
régulation du climat mondial en redistri-
buant la chaleur et la salinité à travers 
l'océan planétaire. Les chercheurs esti-
ment que le ralentissement de l’AMOC "a 
provoqué un refroidissement de l’Atlan-
tique Nord alors qu’une accumulation de 
chaleur se produisait simultanément dans 
l’hémisphère Sud". Ce phénomène de 
transfert d’énergie entre les pôles est appe-
lé la “bascule bipolaire”. Alors, que se 
serait-il passé ? Selon ces dernières décou-
vertes, un réchauffement planétaire global 
a précédé chaque épisode de fonte glaciai-
re lors des stades d’Heinrich, malgré un 
refroidissement localisé dans l’Atlantique 
Nord. "Les scientifiques concluent ainsi 
que ce réchauffement global a constitué un 
prérequis à la mise en place de la bascule 
bipolaire, laquelle s’est produite dans un 
second temps, en réponse au ralentisse-

ment de la circulation méridienne de 
retournement de l’Atlantique (AMOC)". 
 
Pourquoi ces résultats sont  
importants ? 
Pour les chercheurs cette découverte 
remet en question "l’idée d’un simple 
“basculement” climatique entre hémi-
sphères, un concept jusqu’ici majoritaire-
ment fondé sur l’étude des glaces du 
Groenland et de l’Antarctique". 
"En reliant la réponse simultanée des gla-
ciers des deux hémisphères à d’anciens 
bouleversements climatiques, notre étude 
démontre à quel point le système clima-
tique terrestre est complexe, sensible et 
interconnecté", explique dans un commu-
niqué Samuel Toucanne, premier auteur 
de la publication et chercheur en géos-
ciences marines à l’Ifremer. 
Ces travaux soulignent l’importance de 
mieux comprendre les mécanismes clima-
tiques du passé afin d’améliorer les 
modèles de prévision actuels et d’anticiper 
plus finement les impacts du changement 
climatique global lié aux activités 
humaines. 

 
Des chercheurs ont reconstitué 70 
000 ans d’histoire des glaciers de 

l’hémisphère sud et les ont 
comparés avec les données de 

glaciers de l'hémisphère nord. Ces 
résultats leur ont donné des pistes 

de réflexion pour expliquer 
l'évolution du climat des deux 

hémisphères. 

Fonte des glaces: le 
phénomène est plus grave 
qu'on ne le pensait, selon 
une nouvelle étude 
DES MESURES réalisées au plus près 
d'un glacier d'Alaska révèlent que, sous sa 
surface, le mélange entre eau douce et eau 
salée est bien plus important que prévu. Et 
il n'est pas sans conséquences pour la cir-
culation océanique. 
Dans le Grand Nord, les glaciers conti-
nuent de fondre à une vitesse alarmante et 
donc de déverser leur eau douce dans la 
mer. Ce mélange avec l'eau salée, dont 
l'importance était jusqu'alors sous-esti-
mée, influencerait directement les cou-
rants marins, avec des conséquences sur le 
climat et les écosystèmes, révèle une nou-

velle étude publiée dans la revue spéciali-
sée Journal of Geophysical Research : 
Oceans. "La quantité d'eau douce qui 
remonte depuis le fond sous-marin peut 
être beaucoup plus volumineuse que ce 
que prédit la théorie des panaches de flot-
tabilité", expliquent les auteurs, appelant à 
revoir les modèles actuels. 
Mesurer ces fameux panaches n'est pas 
simple. La théorie évoquée par les cher-
cheurs montre comment l'eau douce, 
moins dense que l'eau salée, remonte natu-
rellement vers la surface et interagit avec 
cette dernière. Mais sur le terrain, près des 
glaciers, le travail d'observation et de col-
lecte s'avère d'une extrême dangerosité. À 
tout moment, des morceaux de glace peu-
vent tomber et s'écraser sur les navires de 
recherche. C'est pourquoi "les données 

empiriques permettant de vérifier cette 
théorie ont rarement été collectées", expo-
sent en introduction les scientifiques. 
 
Une mission inédite en Alaska 
Heureusement, l'équipe de Bridget Ovall a 
trouvé une solution pour contourner le 
problème. En Alaska, elle et ses confrères 
ont utilisé des kayaks télécommandés 
équipés d'instruments pour approcher le 
glacier LeConte, aussi appelé Xeitl Sít' par 
les peuples autochtones de la région, long 
de 34 km et large de 1,6 km. 
C'est ainsi que, pour la toute première fois, 
des chercheurs ont pu mesurer "la taille, la 
forme et la vitesse d'un panache directe-
ment au-dessus de l'eau qui remonte", 
grâce à leurs instruments qui ont envoyé 
des signaux acoustiques vers le fond, sans 

que personne ne se mette en danger. 
 
Des résultats surprenants 
Les résultats obtenus à l'issue de l'expé-
rience prouvent que le volume d'eau douce 
présent dans l'eau salée est largement au-
dessus des prédictions. Cette eau remonte 
à des vitesses "supérieures à un mètre par 
seconde", plus rapidement qu'attendu. "La 
théorie ne capture pas jusqu'où l'eau douce 
attire l'eau salée dans le panache, ce qui 
conduit à sous-estimer son volume jusqu'à 
50 %", souligne le rapport. 
Pour les auteurs, les premiers modèles 
sous-estiment la partie immergée du gla-
cier, ce qui fausserait leurs calculs. 
D'autres facteurs, encore non identifiés, 
sont aussi "probablement" impliqués dans 
ces écarts, stipulent-ils.
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DÉFINITION : qu'appelle‐t‐on une 
céphalée en grappe ? 
Les céphalées en grappe, ou "céphalées 
suicidaires", sont des céphalées pri‐
maires extrêmement invalidantes. Elles 
se caractérisent par la répétition de 
maux de tête douloureux et très 
intenses, qui surviennent de manière 
très rapprochée, d'où le terme "en grap‐
pe". Cette douleur aiguë est générale‐
ment localisée d'un seul côté du visage, 
le plus souvent au niveau de la tempe ou 
de l'œil. "Dans le milieu médical, on 
parle plutôt d'algie vasculaire de la face. 
Ce mal de tête, qui constitue la maladie 
en elle‐même et ne révèle pas une 
pathologie sous‐jacente, est considéré 
comme l'une des pires douleurs que le 
corps humain puisse ressentir. Des 
études ont montré que la douleur pro‐
voquée par l'algie vasculaire de la face 
était pire que celle d'une fracture 
ouverte ou d'un accouchement sans 
péridurale". 
 
Mal de tête (céphalées) : causes, 
comment le soulager ? 
Des milliers de personnes souffrent 
régulièrement de maux de tête ou 
céphalées. Plus ou moins intenses, de 
durée variable, ces douleurs peuvent 
être très handicapantes au quotidien. 
 
Est‑ce différent d'une migraine ? 
Les crises des céphalées en grappe se 
différencient de la migraine en ce sens 
qu'elles se situent toujours du même 
côté dans l'immense majorité des cas, 
alors que la migraine change le plus 
souvent de côté d'une crise à l'autre. Les 
crises sont courtes (15 minutes à 3 
heures) et se caractérisent par une 
intensité extrême. "Les céphalées en 

grappe surviennent une ou plusieurs 
fois par jour, souvent à horaires fixes, 
sur des périodes données, essentielle‐
ment au printemps et à l'automne. Elles 
s'arrêtent spontanément quelques 
semaines plus tard. Plusieurs mois 
voire plusieurs années peuvent s'écou‐
ler avant la prochaine crise. On estime 
que 80% des formes sont épisodiques 
et qu'il n'y a pas de rémission dans 20% 
des cas", développe la neurologue.  
 
Migraine : que faire pour la 
soulager ? 
La migraine est une pathologie neurolo‐
gique qui se caractérise par une douleur 
lancinante, des nausées ou de la fatigue 
visuelle. Le point sur les symptômes, les 
différences avec un simple mal de tête, 
la durée, les meilleurs traitements pour 
la soulager avec le Dr Antoine Moulon‐
guet, neurologue. 
 
Quels sont les symptômes d'une 
céphalée en grappe ? 
Une céphalée en grappe se traduit par 
une douleur aiguë de la tempe ou 
autour de l'œil, d'un seul côté du visage. 
Cette crise s'accompagne de signes dys‐

autonomiques (paupière qui tombe, œil 
rouge et larmoyant, congestion ou écou‐
lement nasal). "A ces symptômes s'asso‐
cie souvent une agitation psychomotri‐
ce : le sujet en crise a du mal à rester 
immobile, il ne trouve pas la bonne 
position pour apaiser sa douleur", ajou‐
te la spécialiste. 85% des sujets qui 
souffrent d'une algie vasculaire de la 
face sont fumeurs 
 
Quelles sont les causes possibles 
d'une céphalée en grappe ? 
Les causes d'une céphalée en grappe 
restent mal connues. Outre une prédis‐
position génétique, cette affection serait 
en lien avec le tabagisme puisque 85% 
des sujets qui souffrent d'une algie vas‐
culaire de la face sont fumeurs. Les 
céphalées en grappe sont plus fré‐
quentes chez l'homme que chez la 
femme et débutent souvent entre 30 et 
40 ans. 
Comment pose‑t‑on le diagnostic 
d'une céphalée en grappe ? 
Le diagnostic est clinique. Il repose sur 
l'interrogatoire du patient car il consul‐
te le plus souvent en dehors des crises. 
Ce qu'il va décrire est très évocateur, 

notamment sur la chronologie des 
crises. Une imagerie cérébrale est réali‐
sée de manière systématique pour s'as‐
surer qu'il n'y a pas une anomalie au 
niveau du cerveau qui pourrait mimer 
cette pathologie.  
 
Quel traitement pour soigner une 
céphalée en grappe ? 
Aucun traitement ne permet de guérir 
complètement la pathologie. Il existe 
deux médicaments principaux qui sont 
administrés au moment des crises pour 
réduire leur durée et leur intensité :  
► Le Triptan, une substance antimigrai‐
neuse injectable en sous‐cutané qui a 
une action vasoconstrictrice, c'est‐à‐
dire qui va resserrer les vaisseaux san‐
guins. C'est le traitement de première 
intention chez les patients qui n'ont pas 
de problèmes cardiovasculaires.  
► L'oxygénothérapie par voie nasale : le 
patient prend de l'oxygène à fort débit 
avec un masque haute concentration 
pendant une durée de 20 à 30 minutes.  
En complément, des traitements de 
fond peuvent être administrés au 
patient en période de crises pour 
essayer de réduire leur fréquence. 

BIEN-ÊTRE

 
 

Les céphalées en grappe, 
plus communément 

appelées " algies 
vasculaires de la face ", se 

traduisent par une douleur 
de la face unilatérale très 
intense, insoutenable. Le 

point sur les symptômes, les 
causes, le diagnostic et les 

traitements 

BIEN‑ÊTRE

Céphalée en grappe : symptômes, 
cause, une migraine ? 

Arthrose à l'épaule : 
symptômes, cause, que 
faire ? 
UNE DOULEUR à l'épaule peut être un 
signe d'arthrose aussi appelée "omar‐
throse" quand elle touche cette zone du 
bras. Quels sont ses symptômes ? 
Quelles solutions pour soigner et soula‐
ger les douleurs ? Le sport (dont la mus‐
culation) est‐il possible ? Réponses  
Vous avez des douleurs à l'épaule qui 
persistent ? Il s'agit peut‐être d'arthrose 
c'est‐à‐dire d'une usure du cartilage de 
l'articulation. Une radio confirmera le 
diagnostic. "La pathologie de la coiffe 
des tendons est reconnue comme une 
maladie professionnelle. L'usure de l'ar‐
ticulation due à des facteurs profession‐
nels est plus compliquée à démontrer" 
indique le Dr Éric Noël. Quels sont les 
symptômes d'une arthrose à l'épaule ? 
Quelles sont les causes ? Quelles solu‐
tions pour la soigner ? 
 
Définition : c'est quoi l'arthrose de 
l'épaule ?  
"L'arthrose de l'épaule est une usure du 
cartilage sur les deux faces de l'articula‐

tion : la tête de l'humérus et la glène de 
l'omoplate" indique le Dr Éric Noël, rhu‐
matologue à Lyon. Il existe deux grands 
types d'arthrose de l'épaule : l'omar‐
throse centrée et l'omarthrose excen‐
trée qui fait suite à une ancienne ruptu‐
re de la coiffe des rotateurs (groupes de 
tendons s'insérant sur la tête de l'humé‐
rus). L'arthrose de l'épaule concerne en 
général des personnes d'au moins 50 
ans, et est plus fréquente chez la femme 
que chez l'homme. 
 
Arthrose : quels sont les symptômes 
et comment la soulager ? 
Caractérisée par une usure prématurée 
du cartilage de l'articulation, l'arthrose 
concerne 9 à 10 millions de personnes 
en France. Aux genoux, aux cervicales, à 
la hanche ou encore aux doigts, l'arthro‐
se a des symptômes typiques et de nom‐

breux traitements pour soulager ses 
douleurs. 
 
Quelles sont les causes de l'arthrose 
à l'épaule ? 
L'omarthrose excentrée est "une arthro‐
se qui fait suite à une rupture des ten‐
dons de la coiffe des rotateurs" indique 
le Dr Éric Noël. "Lorsque les tendons 
sont déchirés, le cartilage s'abîme" 
explique‐t‐il. L'omarthrose centrée sur‐
vient sur des tendons normaux mais 
avec une usure de l'articulation comme 
c'est le cas pour l'arthrose d'autres arti‐
culations comme le genou ou la cheville. 
"Cette usure peut être favorisée par des 
traumatismes (fractures), par des activi‐
tés qui sollicitent beaucoup l'épaule, un 
terrain génétique voire une anomalie de 
l'orientation de l'omoplate qui favorise 
l'usure précoce du cartilage " décrit le 
rhumatologue. 
 
Rupture de la coiffe des rotateurs : 
causes et traitements 
La rupture de la coiffe des rotateurs est 
une rupture d'un ou plusieurs tendons 
des muscles situés au niveau de l'épaule 
qui servent à initier le mouvement.  

Elle peut survenir soit par l'usure des 
tendons due à des gestes quotidiens 
répétitifs soit faire suite à un traumatis‐
me. Symptômes et traitements. 
Quels sont les symptômes de l'ar‑
throse de l'épaule ? 
L'arthrose de l'épaule se signale par des 
douleurs au niveau de l'articulation, 
d'abord à l'effort puis de manière 
constante, y compris la nuit. La force 
peut être diminuée. "Lorsque l'arthrose 
est évoluée, l'épaule est moins mobile 
comme toute articulation avec de l'ar‐
throse 
 
Quels sports en cas d'arthrose de 
l'épaule ? 
"Les sports recommandés ou décon‐
seillés dépendent du type de douleur, de 
la mobilité de l'épaule et de l'état des 
tendons " indique le Dr Éric Noël. 
Lorsque l'épaule est enraidie et/ou les 
tendons abîmés, les sports nécessitant 
d'avoir les bras en l'air ou un port de 
charge sont déconseillés (musculation). 
Les sports recommandés sont la nata‐
tion et ceux qui ne mobilisent pas les 
membres supérieurs : course à pied, 
marche...
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télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

  Série policière - Etats-Unis 2012 
           Esprits criminels 

  Magazine de société 
           Zone interdite 

  Comédie 
           France - 2020 
           Lucky 

 Film d'aventures 
          Australie - 1986 
            Crocodile Dundee 

 Miami Championship. 4e tour.  
          Golf : Miami Championship 

 Comédie 
          France - 1993 
           La soif  de l'or 

  Comédie - France 2023 
             Bernadette 

 Formule 1 
          La grille  

  Film fantastique 
           Etats-Unis - 2016 
           Warcraft : le commencement 

   Comédie France - 2016 
            Les Tuche 2 : le rêve américain 

  Comédie satirique - 2024 
           Un monde merveilleux 

 Série policière 
          Etats-Unis - 2009 
            Esprits criminels 
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Film d'action (Etats-Unis - Grande-Bretagne 2001) 

L'empreinte de la mort 
Ben Archer en a définitivement terminé avec les activi-
tés illégales. Ancien homme de main pour le compte de 
la pègre marseillaise, il quitte la France pour mener une 
vie paisible à Los Angeles avec sa petite famille. Mais 
un après-midi, Sun Quan, le redoutable chef des 
triades chinoises, assassine sauvagement sa tendre 
épouse. Inconsolable, Ben Archer décide de la venger 
et de faire justice lui-même. 
 

Film de science-fiction (Canada - Etats-Unis 2011) 

Source Code 
Colter Stevens (Jake Gyllenhaal) se retrouve dans une 
situation déroutante alors qu'il prend place dans un 
train à destination de Chicago, sans aucun souvenir de 
comment il y est arrivé. À ses côtés se trouve une 
femme, Christina Warren (Michelle Monaghan), qui lui 
parle comme s'ils étaient de vieux amis. Colter, cepen-
dant, ne comprend pas pourquoi il est là, d'autant plus 
qu'il semble avoir pris l'identité de Sean Fentress, un 
homme qu'il ne connaît pas. Soudain, une explosion 
dévastatrice secoue le train, le plongeant dans le 
chaos. 
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:45 12:26 16:13 19:19 20:54

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:13 12:36 16:15 19:20 20:48

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:14 12:52 16:38 19:44 21:17

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:20 12:56 16:42 19:48 21:21

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:24 12:59 16:45 19:51 21:24

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
03:52 12:30 16:17 19:23 20:57

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:08 12:45 16:31 19:37 21:10

PENSIONS 
ET ALLOCATIONS 
DE RETRAITE 
Les augmentations 
versées hier 

APRÈS une longue attente, les 
augmentations des pensions et 
allocations de retraite ont 
finalement été versées hier au 
profit de l’ensemble des 
bénéficiaires, a indiqué la Caisse 
nationale des retraites (CNR). Ces 
revalorisations ont été directement 
créditées sur les comptes des 
affiliés, conformément aux 
décisions du président de la 
République portant revalorisation 
des pensions de retraite. 
Cette mesure concerne plus de 3,5 
millions de retraités et ayants 
droit, dans le cadre des efforts 
engagés pour renforcer le pouvoir 
d’achat et améliorer le niveau de 
vie de cette catégorie de citoyens, 
a souligné la Caisse dans un 
communiqué. 
Selon les modalités précisées par 
la CNR, les augmentations sont 
fixées à 10 % pour les retraités 
percevant une pension égale ou 
inférieure à 20 000 DA, et à 5 % 
pour ceux dont la pension dépasse 
ce seuil.  
Les bénéficiaires peuvent retirer 
leurs pensions et allocations via 
leurs comptes postaux ou 
bancaires habituels. 
La CNR a réaffirmé, dans son 
communiqué, sa volonté de 
poursuivre l’amélioration de la 
qualité de ses services et de les 
rapprocher davantage des 
citoyens, en vue de garantir un 
service public moderne, efficace et 
accessible. 
Par ailleurs, l’organisme rappelle 
avoir lancé, à la fin d’avril, une 
nouvelle plate-forme numérique 
dédiée à la consultation des 
montants des revalorisations des 
pensions et allocations au titre de 
l’année 2026. Accessible via le 
lien https://reval.cnr.dz/ ainsi que 
sur le site officiel www.cnr.dz, 
cette plate-forme est disponible 
24h/24 et permet aux retraités de 
consulter leurs informations en 
toute simplicité et sécurité, sans 
nécessité de déplacement. 

Rim Boukhari

CINQ personnes dont une femme et trois enfants 
ont été tuées et six autres blessées lorsque le 
véhicule qui les transportait a été emporté par 
les crues du Oued Ain Sbâa dans la commune de 
Tamsa dans la wilaya de M’Sila suite aux intem-
péries qui ont frappé ce vendredi 1 mai la région 
du Hodna. Selon les services de la Protection 
Civile, le drame s’est produit lorsqu’un véhicu-
le de tourisme de type Peugeot 404  bâché a été 
surpris en fin de journée par une montée brutale 
des eaux alors qu’il tentait de traverser le lit de 
l’oued. 
L’intervention rapide des secours a permis de 
sauver 6 passagers tandis cinq autres ont été 
retrouvés morts après plusieurs heures de 

recherches, a précisé la protection civile. Le 
wali de M’Sila s’est immédiatement rendu sur 
les lieux du sinistre pour superviser les opéra-
tions de secours avant de se rendre au chevet des 
blessés à l’hôpital de Boussaâda.  Il y a présen-
té ses condoléances aux familles des victimes, 
les assurant du soutien total de l’État dans cette 
épreuve. 
Ce vendredi a été marqué par une dégradation 
climatique sévère sur l’ensemble du Hodna. Des 
cellules orageuses d’une rare intensité ont 
déversé d’importantes quantités de pluie en un 
laps de temps très court, provoquant des crues 
éclairs. Boussaâda vu plusieurs de ses artères 
principales transformées en torrents.  

La circulation a été paralysée durant plusieurs 
heures, notamment aux abords des quartiers bas 
de la ville. Les services techniques de la com-
mune ont dû intervenir pour dégager les avaloirs 
obstrués par les débris charriés par les eaux. 
À M’Sila (Chef-lieu), des infiltrations d’eau ont 
été signalées dans des habitations précaires et 
certains établissements publics. 
En plus du drame humain enregistré à Tamsa, la 
circulation routière est fortement perturbée dans 
le sud de la wilaya. Les services de la Gendar-
merie Nationale ont émis un bulletin d’alerte 
concernant la fermeture d’un axe routier reliant 
les communes de Sidi M’hamed et Aïn El Rich. 

Nassim Mecheri

INTEMPÉRIES À M’SILA  

Cinq morts et six blessés 
dans l’oued Aïn Sebâa 

UNE CARAVANE de sensibilisation contre les 
feux de forêt et de protection des récoltes agri-
coles contre les incendies a commencé à sillon-
ner les communes et villages de Tipasa depuis 
hier, selon l’annonce faite par la Conservation 
des forêts de la wilaya.  La feuille de route de 
cette caravane a été divisée en trois 
circuits. Pour le premier circuit, il s’agit de 
sillonner les communes de la partie ouest de la 
wilaya, notamment Tipasa, Sidi Rached, Attat-
ba, Koléa, Douaouda, Fouka, Bou Ismail, Khe-
misti, Bouharoun, Aïn Tagourait, avant de reve-
nir au point de départ.  La semaine prochaine, 
soit à partir du 7 mai, la caravane se rendra dans 
la partie sud de Tipasa, notamment à Hadjout, 
Bourkika, Ahmeur El-Aïn et Sidi Rached. 

Ensuite, ce sera au tour de l’ouest de la wilaya, 
à savoir de Cherchell à Damous.  
Cette année, la caravane sera animée par les 
représentants des directions et organismes des 
secteurs constituant la commission de protection 
des forêts au niveau de la wilaya ainsi que ceux 
de la société civile locale. Outre la Conservation 
des forêts, la caravane verra, entre autres, la par-
ticipation de la Protection civile, des services 
agricoles, de la Direction de la santé et de la 
population, de la Gendarmerie nationale, de la 
police, des transports, de la Sonelgaz, de la 
SEAAL, d’Algérie Télécom, de la Direction de 
la jeunesse et des sports, de la Chambre locale 
d’agriculture, des scouts musulmans ainsi que 
du Croissant-Rouge algérien. Il convient de 

signaler qu’une campagne de sensibilisation au 
profit des exploitants agricoles de la wilaya a 
déjà été entamée à la mi-avril.  Des représen-
tants de la Conservation des forêts, de la Direc-
tion des services agricoles, de la Protection civi-
le, accompagnés par les autorités locales, réunis-
sent les agriculteurs pour les sensibiliser sur le 
risque que représentent les incendies, non seule-
ment sur les récoltes mais aussi sur le couvert 
végétal en général.  Outre la distribution de 
prospectus, les membres de la caravane ont pour 
mission non seulement d’expliquer à leurs inter-
locuteurs les risques en cas de survenance d’in-
cendies mais aussi les peines encourues par les 
auteurs des incendies, prévues par la loi. 

T. Bouhamidi

FEUX DE FORÊT ET PROTECTION DES RÉCOLTES À TIPASA 

Lancement d’une caravane de sensibilisation

I l était 5h50 du matin ce vendre-
di 1er mai lorsqu’un bus touris-
tique transportant des ressortis-

sants algériens a violemment dévié 
de sa trajectoire avant de se renver-
ser. Le bilan encore provisoire, fait 
état d’un décès tragique et de 41 
blessés, tous de nationalité algé-
rienne. Dès l’alerte donnée, la soli-
darité transfrontalière s’est mise en 
branle pour répondre à l’urgence 
vitale des passagers. Dans les ins-
tants qui ont suivi l’accident, les 
secours tunisiens ont déployé des 
efforts considérables pour achemi-
ner les victimes vers les structures 
les plus proches et les plus adap-
tées. La prise en charge initiale 
s’est ainsi répartie sur plusieurs 
fronts. Les blessés ont été admis en 
urgence au Centre hospitalier uni-
versitaire (CHU) de la Rabta, à 
l’hôpital régional de Béja ainsi 
qu’à l’hôpital universitaire Hédi 
Raïs. Le service des urgences de 
l’hôpital de Medjez El Bab a égale-

ment été mobilisé pour stabiliser 
les patients les plus critiques et 
effectuer les premiers examens 
radiologiques et cliniques néces-
saires. 
Cette réactivité des structures sani-
taires tunisiennes a été officielle-
ment saluée par le ministère algé-
rien de la Santé. Dans un commu-
niqué, les autorités algériennes ont 
exprimé leur profonde gratitude 
envers leurs homologues tunisiens, 
louant non seulement la qualité des 
soins prodigués, mais aussi l’esprit 
de fraternité et de solidarité qui 

unit les deux nations dans les 
moments d’épreuve. Conformé-
ment aux instructions strictes du 
président Tebboune, les autorités 
algériennes ont immédiatement 
mis en place un dispositif d’éva-
cuation prioritaire. Une cellule de 
crise, installée dès les premières 
heures, a coordonné l’envoi d’un 
convoi d’ambulances médicalisées 
vers le territoire tunisien. Ce 
convoi, soutenu par des équipes 
médicales et paramédicales aguer-
ries, a permis d’amorcer un trans-
fert sécurisé pour les 41 blessés 
dont l’état de santé permettait le 
voyage. 
Placé en état d’alerte maximale, le 
ministère de la Santé a veillé à ce 
que chaque étape du transfert soit 
maîtrisée. L’opération s’est ache-
vée tôt ce samedi matin avec l’arri-
vée des victimes à l’hôpital d’El 
Bouni, dans la wilaya d’Annaba. 
Le transfert a été qualifié d’exem-
plaire par les autorités, soulignant 

que la majorité des patients se trou-
vent actuellement dans un état 
stable. Dès leur passage de la fron-
tière et leur arrivée à l’hôpital d’El 
Bouni, les blessés ont été immédia-
tement orientés vers des services 
d’urgences spécialisés. Les équipes 
médicales sur place ont mobilisé 
l’intégralité des moyens matériels 
et humains pour assurer la conti-
nuité des soins et le respect des 
protocoles médicaux en vigueur. 
Alors que les familles des victimes 
attendent des nouvelles, les autori-
tés assurent que le suivi sanitaire 
restera intensif. Cette mobilisation 
exceptionnelle témoigne de la 
volonté des autorités algériennes 
d’assurer une prise en charge opti-
male de leurs concitoyens, même 
au-delà des frontières nationales, 
tout en rendant hommage à la 
coopération exemplaire avec la 
Tunisie voisine dans la gestion de 
cet accident. 

Majda Khellaf

Condoléances 
L’ensemble du personnel du 
quotidien national Le Jeune 
Indépendant, peiné par le 
décès de la mère de leur 

collègue Lynda Louifi, lui 
présente ainsi qu’à toute sa 

famille, ses sincères 
condoléances et les assurent, 

en cette douloureuse 
circonstance, de son soutien 
et de sa profonde sympathie. 
 «Ô âme apaisée, retourne 

auprès de ton Seigneur, 
satisfaite 

et agréée !»  
Sourate.89 Al-Fajr (L’Aube) 

UN BUS ALGÉRIEN SE RENVERSE EN TUNISIE  

L’Etat se mobilise pour le rapatriement 
des victimes 

L’émotion est vive suite à l’accident d’un bus touristique algérien survenu vendredi en Tunisie. 
Face à la gravité du drame, une opération de rapatriement d’envergure a été déclenchée sous l’impulsion 
du président de la République Abdelmadjid Tebboune, permettant le transfert des blessés vers la wilaya 

d’Annaba dans des conditions de sécurité médicale rigoureuses. 

Une opération d’envergure. 
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